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RADIX CARLO SANCTO.

Indic» rtt-
dtx.
Racine In¬
dienne.

RAdix Caria fitnfto , feu indic* ra-
dix , Monard.

çarolus fantlus Caftori.

Vertus.

Etimolo-
gic

Vertus.

Etimolo-
gies.

r

En François.
Hacine de faint Charles , ou Racine

Indienne ,
Eft une racine qui naît en la Province de Mcchoacan en Amérique , aux lieux tem¬

pérez .• elle a une groife tête , de laquelle fortent plu (leurs autres racines de la grot
feur du pouce , de couleur blanchâtre. Sa tige & fes feuilles font femblables à cel¬
les du Houblon , s'cntortillant comme elles autour des échalas fi l'on y en met »
ou fe courbant & s'e'pandant à terre , de couleur verte obfcure , ayant une odeur
forte ; on n'y voit paroîcre aucune fleur ni fruir.

L'écorce de cette racine íc /epare aíícment , cl!e a une odeur aromatique , Se un
gout amer un peu acre. Le nerf de la racine dépouillé de fon écorce , eft compofe
de fibres très - déliées , qui fe détachent facilement l'une d'avec l'autre.

Son écorce eft eftimée fudorifique ; elle fortifie l'eftomac & les gencives ; elle don¬
ne bonne bouche étant mâchée ; elle eft propre pour le feorbut , pour les catarres ,
pour l'épilepfie, pour hâter l'accouchement , pour les hernies , pour la vérole, étant
ptife en poudre ou en décodion.

Les Efpagnols .ont donné le nom de Saint Charles à cette racine , à caufe de fes
grandes vertus.

RADIX SANCTO HELENE.

GmlangdfimiLisradix ex Florida .Frag«,
Radix fanßjt Helena. Galanga fpecies a
B. Ran. 'hift.

En François ,
Racine de Sainte Helene.

Radix fanBs Helena , Monard. ClaC
Park.

Pater noflerfanEtd, Helena , Caft. 4 3
Cyperus Americanus , Hermandez.
Cyperus rotundus inodoras ex florida »

C.Bauh.
Eft une racine aflez longue > große comme le pouce , pleine de nœuds , noire en

dehors , blanche en dedans , d'un goût aromatique ¿V prefque femblable à celuy du
Galanga : on l'apporte, feche du Port de fainte Helene , qui elt dans la Province de la
Floride en Amérique , où elle naît ; elle poufle , quand elle eft dans la terre , des ra¬
meaux qui fe répandent fur terre , & qui portent des feuilles fort larges & vertes.
Cette plante croît aux lieux humides.

Les Efpagnols coupent les nœuds de cette racine, & les ayant arondis & percez ,
ils en font des chapelets : ces nœuds deiTechez deviennent ridez 6c durs comme
de la corne.

La racine de fainte Helene eft propre pour les douleurs d'eftomac ; elle eft fort
aperitive , on s'en fert pour la colique néphrétique & pour les diflScultez d'uriner ;
on l'employé auflî extérieurement , car on l'écrafe & on l'applique fur les membres .
pour les fortifier. _

On l'appelle Racine de fainte Helene à caufe qu'elle eft apportée du Port de fainte
Helene, öc Pater neßtr , parce qu'on en fait des chapelets.
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Raja, en François, Raye ou Rée , eft un poiflon de mer fore connu dans les Poiflbn-
aenes ; ion corps eil plat , large , cartilagineux , fa bouche eft petite , pointue , car-
tilagineuie , luifante ; fes mâchoires font percées de trois ou quatre rangs de petits os
durs , polis , rran/parens, figurez en rhomboïdes ou lofanges & rangez par ordre ,
ces peius os font de dents avec lefquelles il broyé ce qu'il mange , fa queue eft Ion-
gue garnie de trois rangées de pointes ; il y a plufieurs fortes de Rayes , les unes
ont la peau herilfée prefque par tout de pointes blanches avec des figures d'étoiles fur
le dos , les autres n'ont des pointes qu'à la queue. Ce PoiiTon habite dans les lieux
bourbeux & fangeux de lamer, vers les rivages; il fe nourrit des petits poiflbns ;
il multiplie beaucoup.

On pefche à Marfeille une efpece de Raye qu'on appelle en Latin Raja clavaU ,
& en François , 'Raye bouclée ; elle eft beaucoup plus petite , plus tendre Se de meil¬
leur goût que les autres ; fa couleur eft noirâtre.

La Raye doit être mortifiée avant qu'on la mange , parce qu'étant trop fraîche , dre!000 "'
elle eft tenace , corriafîè & indigene.

Les dents de la Raye font apericives , akalínes S¿ propres à mortifier les hu¬
meurs acres du corps : il faut les broyer fubeilemencfur le prophire , & en faire
prendre par la bouche. La dofe en eft depuis demi fcrupule jufqu'à deux fcrupules.

Raja à. radio , parce qu'il paroît fur le dos de ce poiflon des figures d'étoiles.

vttta.

R A L L U S.

Dents de
Raye

Vertus.
Dofe
Etimolo-

gie.

Rallus Italorum eft un oifeau de rivière , efpece de Fullea ou Foulquei : il eft gros
comme une Poule d'eau , de couleur noire , mêlé en quelques endroits d'un peu de
blanc. On trouve cet oifeau en Italie & en plufieurs autres lieux.

Sa graillé eft refolutive , emollieme , anodine.
Vertus.

RANA.
Rana , en François , Grenouille ou Rayne > eft un infecte aquatique aiTèz connu par Grenouille

tout ; il eft amphibie , car il habite tantôt dans l'eau , tantôt fur la terre ; mais il Raync "
le tient ordinairement dans les marais , dans les fontaines , vers les rivieres , dans les
foilez , dans les eaux bourbeufes : il fe nourrit d'herbes , de petits animaux , comme
de Mouches , & Taupes mortes.

Í La grenouille vient du petit œuf noir , qui paroît dans les frais de grenouille ;
cet œuf s étend , croît ¿^devient un petit infe&e long & gros comme la moitié du ayrinus
petit doigt , c'eft alors ce qu'on appelle en Larin Çyrinus , ôc en François , Nymphe Nimphe',
ou Tefiar ; fa tête cft grande & longue , il a une queue dont la bafe eft proche de
fa tete , &c qui va en diminuantpeu à peu en groiTeur jufqu'à l'extrémité , il la remue
dans l'eau avec grande vitefle , fe tournant continuellement de côte & d'autre : fa
couleur eft btune & noirâtre , c'eft un veritable poiflon qui n'eft point amphibie
comme la grenouille : ce petit animal en croiflant fait crever une maniere de robe
ou de peau dont il eft envelope ôc revêtu , puis il paroît grenouille , mais il cft à re¬
marquer que la bouche du Tefiar , pendant qu'il eft en cette forme eft femblable à
celle de la Tanche , & bien différentede celle delà grenouille > de farce qu'en fe dé-
fdifant de fa peau la grenouille quitte un mafque ; fes pates de derrière étoient ren¬
fermées dans la queue du Teftar , & elles fe font dévelopéesavant celles d'enhaut;
mais outre cette grofle envelope , ces pâtes font encore garnies chacune de fa mitaine -
que le Teftar met bas en prenant la figure de grenouille ; de forte qu'il paroît une
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Metamorphofetrès-confiderabledu Teftat en une grenouille , quoique ce foie dans
le fond un même infe&e.

Il y a plufieurs efpeces de Grenouilles , qu'on employe dans les alimenî & dans les
remedes.

On choiiîcles mieux nourries, de couleur verte; elles contiennentbeaucoup d'huile
& de phlegmc , & un peu de fel volatil.

Elles font refolutives & aperitives.
Leur femence eft appellee en Latin Spernia Ranarum , feu Sperniola , En François,

Frais de Grenouille. C'eft une matière liquide , très-vifqueufe , tranfpatente , blanche ,
fort froide , remplie de petits œufs noirs.

Elle cft employée pour rafraîchir , pour condenfer , ou pour incraffer les humeurs,
pour adoucir les douleurs & les inflammations: on l'applique extérieurement ; on en
tire par la diftillation une eau qui a la même vertu.

Rana eft un mot Hébreu qui fignifie crier >on a donné ce nom à la Grenouille ,
parce qu'elle crie fouvent dans l'eau

Gyrinus à gyro , je tourne en rond, parce que le Teffar eft dans des tournoyemens
perpétuels.

Teflar , à caufe que la tére de cet infede femble occuper la plus grande partie de
fon corps.

RANAMARINA.

%ana $JMar\na , \ Pifcatrix i En François , Grenouille de Mer.
P ;rntrx Eft un poiflon de mer monftrueux, long d'environ un pied & demi , large & gros,
Grenouille fa tête eft beaucoup plus groiïè que fon corps ; en forte qu'on n'apperçoit en lui
«temer. prefqu'autre chofe qu'une tête & une queue. Cette tête eft ronde , rude, heriifée

ou garnie de pointes de tous cotez : fa queue eft grande & il la tient toujours fort ou¬
verte : H a beaucoup de dents grandes, très-aiguës, recourbées ; fes yeux font grands,
entourez de longues pointes , fa queue fuir de près /a tére ; elle eft courre , ronde ,
charnue , grofle, s'élargi/fant au bout , fon ventre eft gros & charnu : fa peau fepa-
rée de fes pointes eft molette , douce au toucher , de couleur jaunâtre obfcute en def-
fus , blanchâtre en deflbus. Cet animal vit de petits coiffons. Quelques - uns duent
que ion ventre eft bon à manger.

Ce poiifon eft appelle Pifcatrix ou Tcfcbeur , parce qu'il fe cache dans le limon
pour attraper les petits poiiîons avec fes pointes , qu'il met dehors à la furface du li¬
mon , comme des hameçons où les poiflTons s'acrochenc.

Son fiel eft propre pour les cataraftes des yeux.
RANA SYLVESTRIS.

agredida ,
Rana Calanita »
Rubeta ,

Ethnolo¬
gie.

Verras.

Dryopbitis ,
Diopctis y
Eu Franc. Grenouille des his,

Etimole-
gies,

Ranafylvefim »
7{ana minima ,
Ranunculusviridis ,

Eft une Grenouille ícrreftre verte , faite comme la Grenouilleaquatique, mais plus
petite ; on lui a donné plufieurs noms qui font tirez des lieux dirferens où elle naît ;
on appelle par exemple Calamita celle qui fe tient entre les Rofeaux, à cálamo, rofeau :
'%ubeta,cel\c qu'on trouve dans les ronces, à Rubo, ronce : Dryopbitis, celle qui monte
aux chefnes & qui y fait fa demeure à tfii » quereus , cbefne '.Dhpetis celle qui tombe
de l'air pendant les orages, à M & Ut^*, prxvlâeo parce qu'elle eft un prefa-
ge de la tempête : agredida , celle qui fe trouve dans les champs , ab agro ,
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champ. Toutes ces Grenouilles terreftres contiennent beaucoup de phlegm? & d'hui¬
le , peu de fèl volatil.

Elles font propres pour tempérer les ardeurs de la fièvre , pour modérer les trop Vertus,
grandes lueurs , on les fait tenir vivantes dans les mains pendant quelque temps ;
elles font bonnes e'tant mangées ou prifes en bouillons pour les inflammations de la
poitrine , elles arrêtent le fang étant éorafées & appliquées fur la playe.

R ANUNCULUS.

Ranunculus , five Tes Corvinus , en François ,. Renoncule, eft une plante dont il
y a un grand nombre d'efpeces ; les unes font cultivées dans les jardins à caufe de la
beauté de leurs fleurs ; les autres , qu'on peut furnommer fauvages , naiiTent fans
culture dans les bois , dans les champs , dans les prez , dans les marais , fur les
montagnes , fur les rochers 5 leurs feuilles font découpées profondément en plu/îeurs
parties , d'une belle couleur verte , ayant quelquefois des taches blanches ; il s'élc-
ve d'entre elles de petites riges qui portent en leurs fommets des fteuts belles,
agréables , aflêz larges , à plufieurs feuilles diCpofées en ro/ê, de couleur tantôt 'jau¬
ne , tantôt blanche , tantôt purpurine , tanrôr blanche & purpurine, tantôt pâle,
tantôt rouge. Lorfque ces fleurs font paifées , il leur fuccede des fruits arondis ou
cilindriques qui contiennent des femences.

La Renoncule des bois eft appelle en Latin Ranunculus nemorofus , vel filvaticns ;
il y en a de plufieurs efpeces.

La Renoncule des champs eft appellee , Ranunculusfilveftris , 1 Ranunculus Batra-
choides , 1 Ranunculus Polyanthemus maculatus : il y en a de plufieurs efpeces.

La Renoncule des prez eft appellee Ranunculus pratensis , I Ranunculus hortenßs :
il y en a de plufieurs efpeces.

La Renoncule des Marais eft appellee Ranunculus palußris apii folio , I Apiaflrum ,
1 Apium aquaticum , patee que fes feuilles font femblables à celles de l'Ache. On l'ap¬
pelle encore Herba feeler ata, à cauie qu'elle excite des convul/îons &d'autrcs accidents
mortels à ceux qui en ont mangé. Apium rifus , parce qu'elle retire tellement les nerfs
dans les convulfions qu'elle excite , qu'il femble qu'on rie. Sardonia feu herba Sardoa ,
parce qu'il en croiffoit autrefois beaucoup en Sardaigne. Herba firumea , parce qu'elle
eft propre pour difeuter & refoudre les tumeurs fcrophuleufes ou les écrouelles qu'on
appelle en Latin Struma. Il y a de plufieurs efpeces de Renoncule des marais.

La Renoncule des montagnes eft appellee en Latin Ranunculus mentams ; il y en
a de plu/îeurs efpeces.

La Renoncule des Rochers eft appellee Ranunculus Saxatilis ; il y en a de
plufieurs efpeces.

f La plupart des Renoncules ont leurs racines ou fibrées , ou glanduleufes , ou
en navets , il y en a une efpece que Dodonée appelle Ranunculus tuberofus , parce que
fa racine cft un tubercule charnu , ce tubercule eft gros environ comme une Ave¬
line , rond , acre au goût jettant en bas plufieurs fibres déliées , il eft employé dans
la compofition de l'emplâtre Diabotanum.

Toutes les efpeces de Renoncule contiennent beaucoup de fel acre & corrofif ;
mais plufieurs d'entr'elles en contiennent plus que les autres. Ces plantes font
mourir le bétail qui les mange : on ne doit jamais s'en fervir intérieurement.

On les employç extérieurement pour la teigne , pour enlever le poil , pour confu-
mer les excroiffancesde la chair , pour les écrouelles ; on mêle quelquefois leurs ra¬
cines dans les fternutatoires.

Im ntmero-
fus yelfy!-
vaticus.

Rununcu-
lm fylvef-
tris.

Ranuncu-
luspratenfis
fin horren-
fis.
Ranunculus

palußris ,
Herbafce-

Urata,
Apium ,
Bifns .
Sardonia ,
Herba Sur-

doit.
Strutnea ,

Etitnolo-
gies.

Ranuncu¬
lus monta-
nus.
Ranunculus
faxmilis.
Ranunculus
tuberofus.

Vertu
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Ranunculus à Runa , Grenouille , parce que cette plante naît ordinairement

lieux humides & marécageuxcomme la Grenouille.
Pes corvims , parce que les feuilles de quelques - unes des elpeees de Renoncule»

ont une figure approchante de celle du pied du Corbeau.
RAPA.

Rapa , en François , Rave , eft une plante dont il y a deux efpeces,

La premiere eft appellee 3

Rapa Cativa rotunda , C. B. Pit.Toutn.
Rapa mas , Theophr.
Rapum , ParK.

'Rapum tnajus , Get.
Rapum fativum rotundim & oilongunu,

J. B. RaiL hift.
Première

típece.

Seconde
effccc.

Raves de
Liiuoufm.

Ye reus.

Etimolo-

Elle pouffe des feuilles oblongaes , grandes , ampies , fe répandant far la terre ,
découpées profondement prefque jufqu'à leur côte , rudes au toucher , de couleur
verte brune , d'un goût d'herbe potagère ; il s'élève d'entr'eJles une rige à la hauteur
d'un homme , rameufe , portant ¿■es petites fleurs jaunes , compofées chacune de
quatre feuilles difpofées en croix , /bûtenuës par un calice attaché fur un pédicule
long & grêle. Lorfque les fleurs font palTées , il leur fuccede des fdiques qui renfer¬
ment des femences prefque rondes » rougeàtres , approchantes de celles du Chou. Sa
racine eft tubereufe, charnue , ventrue , ronde , groiTe comme la tête d'un eufanc,
quelquefois plus groffe , quelquefois plus petite, s'étendant en large , de couleur
verte, ou blanche , ou rouge jOU noirâtre par dehors , jettant en bas quelques petits
fibres , remplie d'une chair allez dure, blanche , d'un goût tantôt doux , tantôt acre.
Pline & Tragus difent avoir vu quelques unes de ces racines qui pefoient jufqu'à
quarante livres chacune , & Amatus rapporte qu'il en a vu d'autres qui peUbient
plus de cinquante & foixante livres..

La féconde eCpece eil appellee ,
Rapa Cativa oblonga , five /cernina , C. t "Rapum oblongum , Trag.

B. Pit. Tournef. V Rapum radice oblongo , 3.B. Rali hift.
Elle ne diffère de l'efpece precedente qu'en la figure de fa racine qui eft oblongue

& grotîe i on en a vu c^ui pefoient jufqu'à trente livres chacune , la racine de cette
efpece eft eftimée plus délicate au goût que celle de la précédente.

On cultive les Raves dans les champs en terre aiTez humide , avec les choux , ea
Angleterre, enLiraoufin, d'où vient qu'on les appelle Raves de Limoufin ; leurs
racines font d'un grand ufage dans les cuiimes ; on les mange apiès les avois
fait cuite 3 mais elles font venteufes ; elles contiennent beaucoup d'huile & du
fel elTèntiel.

La décoftion des Raves eft bonne pour adoucir la toux & la voix rauque , étant
édulcorée avec du fuere & bûe le foir en fe couchant ; fa femence eft eftimée propre.
pour refrfter au venin , pour tuer les vers-.

><<, vient du Grec ^«j ou pi Tvî> qui fignifie une rave..
R A P H A N I S T R U M.

Raphaniflrumflore alboßri(tto,filiqua ar¬
ticulât a fi riat a , minore Mor.hift.P.Tour.

gapißrum flore alboßriato , finapi al¬

bum agreße, Trago , 3. B.
Rapiflmm album articulnm , Park.

Raii hift,
Rapifimm
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Rapiflrum flore dbo,fdiqnA articulât a, I Raphantts fylveßris , Ger.

C. ßauhin. ¡

Eft une plante qui pouffe une tige à la hauteur d'un pied , rameufe de's fa racîne y
¿i garnie de peaces épines dures & piquantes ; fes feuilles font lacinices , excepté cel¬
les d'en haut qui font entières, larges , velues , fes fleurs font à quatre feuilles difpo
fées en croix , blanches » rayées de bleu , fourenues fur un calice rougeâtre : quand
cette fleur eft tombée \ i! lui fuccede un fruit long comme le petit doigt > fèmbla-
ble, felon M. Touvnefort à unecolomne bandée , compoie de plufieurs pieces jointes
eniemble bout à bout , & qui renferment chacune une femence aflez grolfe , prefque
ronde, rouiîe. Sa racine eft quelquefois fimpîe, quelquefois divifée , ligneulè blanche,
Cette plante croît entre les blez ; elle contient beaucoup de fel efi'entiel & d'huile.

Elle elt aperitive , atténuante , réfolutive , déterfive.
Raphanißrum a Raybano , Raifort y parce que cette plante tient en quelque choie

du Raifort fauvage.
Rapiflrum à R^pa , Rave ; parcequ'ellc approche aafCi de la Rave.

Virtus.
Etimolo-

gies

RAPHANUS.

Raphamts , J, B. Raii hift.
'Raphamts vulgaris , Park,
Raphams fativns , Ger.Fuch.

Raphamts major orbicularis } vel rotun«
aus , C. Bauh. Pit. Tournef,

Radícula fativa , Dod,

En François , Raifort*

Eft une plante qui pouffe de feuilles grandes , larges , rudes , vertes , découpées
profondément , reñl-mblantrnc à celles de la Rave, mais un peu plus iînueufes ; il
s'élève d'enrr'el/es des tiges à la hauteur d'un pied Se demi ou de deux pieds , ron¬
des , ramejj/es , portant des fleurs à ouatre feuilles purpurines diípoíees en croix ;
lorfque ces flems font tombées , il leur fuccede des fruits formez en maniere de cor¬
ne , fpongieux , renfermant des (ernences prefque rondes , rouges , acres au goûr.
Sa racine eft longue ck groffe , mais quelquefois plus , quelquefois moins , charnue,
blanche ou rouge , quelquefois noirâtre , d'un goût acre & piquant, mais agréable.
On cultive cette plante dans les jardins , & l'on retire fa racine de terre principa-
îenent au printems pendant qu'elle eft tendre , fucculente , facile à rompre & bonne
à manger, car elle eft employée particulièrement pour les alimens. Le Raifort con¬
tient beaucoup de fd eilèntiel ou volatil & de phlegme , peu d'huile. Toutes les
parties de la plante pourroient être utiles dans la Médecine , mais on ne fe fert guère
que de la racine 8c de la femence.

Sa racine eft inciiîve , deterfive, aperitive , propre pour la pierre , pour la colique Vertus
néphrétique, pour les retentions d'urine ¿V de menßrues , puur la jaunitTe, pour les
obftrudtioHS de la rate & du mefentere , pour le feorbut , pour l'hydropifie , éranc
prife intérieurement, on l'applique auftî écrafée fous la plante des pieds , pour les
Éévres malignes ,- pour í'hydtopiíie.

Sa femence çft au/fi aperitive , mais fi on la prend feule par la bouche , elle ex¬
cite des naufées. Quelques Auteurs l'ont placée parmi les-vomitifs foibles ; la dofe
en eft depuis demi druçme juiqu'à deux diagmes.

Raphamis-k*ftù?i& \ fâcilir , & q¡-Aia appareo s comme qui d/roit, plante quipa-
roh facilement > carle Raifort s'élève peu de tems après qu'il a été femé.

Semence.
Vertus,

Dole.

Ethnolo¬
gic

f
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R A P II A N U S RUS-TICANUS.

Ripbamis Rufticamis , C. B.
nuphantif vulgaris &rufiicanuj,Matt\\.
Raphanus magua > five radíenla ma¬

gna , Dodonœo.
anus major, Trag.

Venus,

Etimolo-
gie.

Armoracia , Piinii , Lac.
Cochlearia folio cubit ali , P. Tourner*.
Raphanus fylveftris , feu Armeracla

tnultis , J.B.
En François , Grand Raifort.

Eft une plante que M.Tournefort a raife entre les efpeces de Cochlearia; elle poufTe
de grandes feuilles longues , larges , pointues , d'un beau verd , reflemblant à celles
de la Rhubarbe des Moines , mais plus grandes & plus rudes , fa tige eft haute d'un
pied & demi , droite , ferme , canelée , creufe ; elle porte des petites fteurs à quatre
feuilles blanches , difpofées en croix ; il leur fuccede des petits fruits ptefque ronds &:
enflez , qui renferment quelques femences. Sa racine eft longue & grolïe .rampante ,
blanche,d'un goût fort acre & btûlant.Cette plante croît dans les jardins, aux lieux hu¬
mides ; on mange fa racine, elle contient beaucoup de Tel eiîèntiel ou volatil & d'huile.

Elle eft fort aperitive , déceriîve , incifíve , refolutive , propre pour atténuer la
pierre du rein & de la veiîîe , pour le feorbut , pour exciter l'urine ; on s'en fett iti-
interieurement & extérieurement.

On a nommé cette plante Ra^banus nifticanus , à caufe que le Païfans principa¬
lement mangent fa racine comme celle du Raifort ordinaire.

f Si l'on coupe des rouelles de la racine de cette plante , nouvellement tirée de
terre à l'épaiiTeur d'environ trois lignes pendant qu'elle eft dansia vigueur & qu'on
les mette auiïî-tôt dans la terre ; il en naîtra de chaque rouelle , une longue racine ,
& une plante , comme fi l'on avoir planté une racine entière ; c'eft une découverte
de M. Marchand de l'Académie Royale des Sciences; plufieurs autres racines coupées
de la même maniere par tranches produiienr le même effet , ce qui fair connoîcre
qu'une même plante contient beaucoup de germes dans fa fubilance, fans compter
fes femences.

RAPISTRUM.

Tlapifirum mowfpermon, C. Bauhin , Pit. Tournefort.

Eft une plante qui poufle de fa racine des tiges à la hauteur d'environ un pied , &
quelquefois plus haut , grêles , rondes , rameufes , un peu velues , d'une belle cou¬
leur verte : fes feuilles font répandues à terre , épaiiïes , femblables à celle de la
Rave , découpées en leur commencement , puis arondies , un peu velues : fes fleurs
font rangées comme en épi , ayant chacune quatre feuilles difpofées en croix , de,
belle couleur jaune dorée. Quand cette fleur eft paflee il paroît en fa place un fruit
ou une capfule prefque ronde , rayée comme la femence de Coriandre. Elle renferme
une feule femence menue , oblongue ; fa racine eft longue , blanchâtre , en partie
fibrée. Cette plante croît dans les champs. <

Elle eft aperitive , elle leve les obftru&ions ¡ elle excite les mois aux femmes ,
étant prife en décoction -, elle eft vulnéraire.

Rapißrnm à napa , Rave , parce que les feuilles de cette plante reffemblent à celles
de la Rave.

Monofpermen à fti,t, , folttm , & o-vlpu* > fernen ; comme qui diroit , Herbe à une
feule femence , parce que le fruit de cette plante ne contient qu'une graine.
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RAPUNCULUS.

Rapunculus Jpicatus , C. B. Pit.Toum.
Rapunculusß>icatusalopecuroides$&rY.
Rapunculus ßiicattis t ßve comofus albus

& uruleus , J. B. Raii hift.
Rapunculum alopecuro» , Dod.
Rapuntium rnajus , Ger.

En François , Réponfe ,

Ett une plante qui potjíTe de fa racine des feuilles femblables à celles de la Violette,
marquées queiqaefois de taches noires , attachées à des queues longues : if s'élève
d'entr'elies une tige à la hauteur d'un pied & demi , anguleufe , vuide , rendant du,
lait , revêtue de feuilles oblongues & étroites, ponant en fa fommité un épi de
belles fleurs bleues , ou purpurines , ou blanches. Chacune de ces fleurs fuivant M,
Toumefort, eft d'une feule piece coupée ordinairement en étoile à cinq tayons.Quand
ces fleurs font tombées , il ¡ear fuccede de pecks fruits divifez chacun en trois loses
qui renferment des fêmences menues , rougeârres, Jui/ânres : /es racines font faites
en petites Raves blanches, bonnes à manger. Cette plante croît aux lieux ombrageux ,
en terre gralïè ; elle contient beaucoup d'huile , médiocrement du iêl eilêntiel.

Ses racines font déceriïves , aperitives , rafraîchi/famés , propres pour les inflam¬
mations de la gorge.

Rapmculus à Rapa , Rave , parce que la racine de cette plante a la figure en quel¬
que maniere approchante de celle des Raves ordinaires.

alopecuros ex ¡^¿mg, vulpss , & "tVf», cauda -, comme qni dirait , Queue de
Renard , parce qae les fleurs de cette plante étant en épi Se épanouies , font molles
êc comme laougineufes.

RAPUNCULUS ESCULENTUS.

Vertus.

Erimolo»
gies.

Rapunculus Efcutentus , C. Bauh.
Raii hift.

RapuncitÎHs efçtdemns vulgaris , Park.
Campanula- radke efculenta flore ce¬

rúleo , Pit. Tournefort.

Rapunculus vulgaris campannlatus
J. Bauhin.

'Rapunculum vulgare , Tts<y.
Rapuntium parvum , Ger.

En François . Réponfe.
Eft une efpece de Campanule , ou une plante qui pouffe une ou pluiîeurs tiges à la

hauteur de Jeux pieds, grêles, anguleufès, canelées , velues, revêtues de feuilles
étroites , pointues, fans queue, empreintes d'un fuc laiteux .• fes fleurs naiiTent aux
fommitez des branches fur des petits rameaux , attachées à des pédicules longs,
Chacune de ces fleurs eft , fuivant M. Tournefort, une cloche évafée & coupée or¬
dinairement fur les bords en cinq parties , de couleur bleue ou purpurine > quelque¬
fois blanche , foutenues fur un calice fendu en-cinq pieces. Quand cette fleur eft paf-
fée , il lui fuccede un fruit membraneux , divifé en trois loges qui renferment des
fêmences menues, luifantes .- fes racines font longues Se groffes comme le petic
doige , blanches & bonnes à manger. On cultive cette plante dans les jardins , &
on la cueille étant encore rendre , avec fa racine , pour la mêler dans les falades ; el¬
le contient beaucoup de ici eifentiel & d'huile.

Elle eft aperitive , propre pour la pierre , pour la graveile y elle aide à la digef-
tion , elle foitifie l'eftomac , elle redite au venin.

Rapunculus , RupurtcHinm >•Rapuntium , c/ttàfi Rapiim parvum , parce que la racine
de cette plante a la figure d'une petite Rave.

X x x. x ij

Vertus,

Primólo«
fiies.
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Campanula , quafi campana parva , patee que la fleur de la Réponfe eft faite en

petite cloche.
Réponfe vient de Rapttntium.

REALGAL

Rcalgal , \ Rifalgatum , t Reifgal , \ fandaracha Grtcorum ,
En François , Reagd , \ Arfenie rouge , Orpin Rouge.

f Eft un Orpiment calciné , dont il y a deux efpeces » une naturelle Se l'autre arti¬
ficielle ; le Reagal naturel a reçu fa calcination dans la mine par des feux fbuter-
rains : le Reagal artificiel qui eft le plus commun eft un mélange de l'Orpiment jau¬
ne ou citrin artificiel avec une mine de cuivre que les Allemands appellent Kupfer
FÍKKel y Calciné par le feu ordinaire jufqu'à ce qu'il foit devenu rouge.

Le Reagal naturel fe trouve dans les mines de cuivre Se l'artificiel eft préparé
vers les mines de Mifnie en Allemagne , l'un & l'autre doivent être choifis en gros
morceaux compactes , pefants , Iuifants> reipiendi/îànts, d'un beau rouge; ils fervent
à la peinture étant broyez fubtiiemenc fur ie porphue ; on peut auifi en faire des dé¬
pilatoires étant bouillis dans de l'eau avec de la chaux.

Le Reagal contient naturellement un fel corrofif &c très- acre, envelope dans du
foulfre & un peu de terre.

Ce mineral eft une efpece d'Arfenic , Se par confçqucnt un poifon ; il eft à la vérité
moins a&if quel'Arfenieblanc , maison ne doit jamais s'en fervir en Médecine autre¬
ment que dans quelques remedes extérieurs ; & il y auroit une grande témérité de fe
hazarder d'en faire prendre intérieurement , en quelque petite dofe que ce fut.

Sanàaracha a r h$»\ , minium ; on a donné ce nom au Reagal , à caufe de quel¬
que reflemblance qu'il a en couleur avec le minium.

R E D U V I U S.

Reâuv'tHs , eft une efpece de Morpion , ou un petit infe&e plat, gros comme un
poux , ayant une figure approchante du Rhomboïde : fon bec eft longuet, fon dos eft
tie couleur cendrée, marqueté de trois points noirs y il a fix pieds , de couleur rouge
obfcure: il naît entre les poils des Bœufs, des Chèvres, des Brebis, & même des hom¬
mes. Il cramponne fes pieds à la chair 8c il fucce le fang , ce qui excite une grande
demangeaifon Se fouvent la galle. Son excrement fait des tâches vertes difficiles à em¬
porter. On chaiTe ou l'on fait mourir ce petit infecte par le foulfre , par le mercure ,
Se par les autres drogues dont on fefert pour guérir la gratelle , Se tueries poux.

On prétend que cet infede étant pris en poudre par la bouche , foie propre pour
guérir la jaunifle ; la dofe en eft depuis fix grains jufqu'à douze.

RESEDA.

Refeda , Plinih Ger.
Refeda minor feu vulgaris , Park.

Refeda vulgaris, C. Bauhin. Pit. Tour-
nefort. Raii. hift.

Refeda lutea , Lugd. J. B.

Eft une plante qui pouffe plufîeurs tiges à la hauteur d'un pied & demi , canelées,
creufes , velues , rameufes , courbées , revêtues de feuilles rangées alternativement»
découpées profondement , crêpées ou ondées, de couleur verte obfcure , d'un goût
d'herbe potagère : fes fleurs naiifenc aux ibmmitez des tiges Se des rameaux , corn-
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Çofées chacune de plufieurs feuilles irregulieçes , jaunes ; il leur fuccede des capfuies
rnembraneufes à trois angles, longues d*un doigt, remplies de femences menues, pres¬
que rondes , noires ; fa racine eft longue , gtêle , ligneufe , blanche , acre ou goûr.
Cette plante croie dans les champs & contre les murailles j elle contient beaucoup de
fel efientiel & d'huile.

Sa racine eft deterfive , aperitive , refolutive ; la plante eft adouciíTante.
Refida à fedare , appaifer , car felon le rapport de Pline , on fe fervoit autrefois de

cette plante pour appaifer les douleurs Si les inflammations. I _____
RESINA.

Refma , en François , Reßne , eft une matière huileufe qui fort en liqueur par foy- Refine.,
même , ou par incifion , de plufieurs efpeces d'arbres, comme du Pin, du Sapin, du
Meleze , du Cyprès , du Terebentin. Il y en a deux efpeces generales, une liquide,
& l'autre dure &c feche. La premiere eft gardée en la même confiftence qu'elle fore de
l'arbre, c'eft ce qu'on appelle Terebentine, dont il fera parlé en fon lieu. Il faut mettre
en ce rang-les Baumes naturels. La féconde ne diffère de la premiere qu'en ce qu'elle
a été épaiiïîe par la chaleur du Soleil , ou par celle du feu ; c'eft ce qu'on appelle Poix
refríe , Colopbgne , Poix mire , Poix de Bourgogne : j'en ai parlé au chapitre de la Poix.
On doit mettre au rang des Refines le Maflic, l'Encens, la Gomme Elemi , le Ta¬
camacha , & plufieurs autres.

La Refine difiere d'avec la Gomme en ce qu'elle eft plus huileufe, plus friable , Sz d e'f "fi£ es
-qu'elle fe diflout facilementdans les huiles 8c dans les graiffes , au lieu que la Gomme Stdés«om-
ne peut être diilbute que pat des liqueurs aqueuCes 8t faunes, comme le vin, le vi- mes -
nähere , le fuc des plantes.
Refina a Gr*co'f r.im > qui fígniñe la même chore.

RETICULUM MARINO M.

elle J

Etiraol«-
gie.

Reticulum marimm , en François , Petit Rets marin.
Eft une matière feche, pliante, femblable en quelque maniere à du parchemin, for- Petit Rets

tnée ordinairement en bourfe groffe comme une petite pomme, & percée comme un mann '
rets , de couleur cendrée , d'une odeur & d'un goût marin , elle fe trouve aux rivages
de la mer ; elle contient un peu de fel fixe & d'huile.

SYon la calcine au feu dans uncreufet , elle fera propre pour le goiieftre , pour le Vertus,icorbur,
RHABARBARUM,

RhabarbarHm , ] Rheum , \ En François Rhubarbe, j Eft une grofferacine fongueu-
fe ^jaune , qui nous eft apportée feche de Perfe Se de la Chine où elle naît. Elle pouf¬
fe étant dans la terre , une plante appellee ,

IRba verum 7)iofioridis, Get.
Hippolapat hum maximumrotundifolium

Rhabarbarunt ojficinarum, Pir. Tournef. I exolicum , five Raponticum Tbracicum ,
Rhaponthum , P. Alp. exot. I fed vérins Rhabarbarumverum , Parie.
Il fort de fa racine des feuilles fort grandes , amples , larges , prefque rondes ,

épaifles , d'un verd obfcur , d'un goût acide fort agréable s attachées à des queues
fort longues & großes d'un pouce, noirâtres,- il s'élève d'entr'elles une tige plus
bafie que celle de la Rhubarbe des Moines , mais grolîè & robufte , revêtue de
feuilles qui ont la même figure que celles d'en bas , mais plus petites , portant en fa

X x x x iij



Choix,

718 RH TRAITE' UNIVERSEL
fommitéde pentes ßeurs blanches formées en campane , découpées ordinairement
a fix pointes. Quand ces fleurs font paiTées , il leur fuccede des femenccs triangulaires*
grandes , de couleur de Chateigne luifante .- fa racine croît avec le temps fore grolle,
fe divifant en plufieurs bras ou branches d'une couleur obfcure en dehors , ou d'un
rouge-brun , d'une odeur aflez agréable , & d'un goût un peu amer.

Quand on a retiré cette racine de la terre , on la mende de fa premiere écorce, &
d'une petite membrane mince & jaunâtre qui eft deflbus , puis on perce les racines
mondées d'outre en outre , afin d'y faire paiTer une corde de jonc , par le moyen de
laquelle on les fufpend pour les faire fecher à l'air. Mais comme les gros morceaux
font fort difficiles à bien fecher en dedans , à caufe de leur épauTeur qui n'eft pas»
allez tranfpirable , ils font fujets à fe pourrir pendant que le dehors fe feche forr bien.
Cell pourquoy nous ne voyons que trop fouvent les groiTes pieces de Rubarbe pour¬
ries & gâtées en leur intérieur , quoique leur extérieur (bit fort beau. Il ne faut donc
point fe fier à ces großes racines, elles n'ont au plus que l'épaiilcur d'un doigt de bon.

Il vaut mieux choifir la Rubarbe en morceaux médiocres , parce qu'ayant été bien
fechez , ils fe trouvent ordinairement bons par tout 5 ils doivent être noipux ,
moyennement durs &pe(âns, ayant la furface aííez unie, jaune , mais de couleur
de Noix Mufcade rompue en dedans , rendant une teinture fafranée quand on en
met infuièr dans quelque liqueur , d'une odeur un peu aromatique , d'un goût amer
& a/îringenr. La Rubarbe contient deux fortes de fubftances ; une faline & huileufe
qui eft purgative , l'autre terreftre qui eft aftringente,

Vertu* Elle eft propre pour tes cours de ventre , pour nettoyer & fortifier l eftoroach ,
pour exciter l'appétit , pour tuer les vers ; elle purge doucement l'humeur bilieufe
en reftèrrant ,

* La partie quffemble pourrie & gâtée dans le cœur de la Rubarbe , & qui eft
ordinairement fpongieufe , de couleur rouiTe brune, n'eft pas routa fait à rejet-
ter ; je l'ay reconnue par experience plus aftringente que la bonne Rubarbe , Ôc plus
propre pour le flux de lang & la diarrhée.

Cette racine a tiré ion nom de Rha riviere de Mofcovie nommée prefentement
Etlmolo-Wolga t & de Tarbarum 3 comme qui diroit , racine que les Barbares cultivent aux

î ie ' environ du fleuve Rha.
Gu bien Rha,<\u\ ûgnifie racine ,qui a donné autrefois ion nom au fleuve , à caufe

qu'il en etoiftoicbeaucoup en fes bords. On a nommé la. Rubarbe Rhabarbarum,
e'eû à-diie , racine par excellence que le Barbâtes cftimoient beaucoup.

RHAGA DI0L US.

T{hagadiolxsalier, Cs.alp. Pit. To«r->
nefoir.

Hieracirmßellatum , J. ß. Raii hift.

H'.eraàwm falcatHm,.Ger.Lobeî.
Hicrac'mm filiqua falcate, C. B.

Hhracium falcatumfive flcllatum , park,

Eft une plante quipouflè des tiges à la hauteur d'un pied & demi , grêles ,.rameu-
iès , couvertes d'un pied de laine ; fes feuilles font longues , a (fez larges , finueufes ,
veli è's ; fa fleur eft un bouquet à demi fleurons jaunes, foutenus par un calice com-
pofe de quelques feuilles étroites & pliifées en goutiere. Lorfque la fleur eft paiîée»
ces fertiles deviennent des graines rnembraneufes , difpofées en étoiles, velues; ces
graines renferment chacune fa femence longue , & le plus fouvent point'ië. Cette
plante croît dans le Languedoc , pioche de Montpellier, & en pluficuts autres pays
chauds.
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Elle eft aperitive , déterlîve , propre pour exciter l'urine , étant prife en déco&ion. Venus.

RHAMNUS CATHARTICUS.

Rhamnus folutivus , Ger.
Rbamnus catharticus , five fpina cer¬

vina , Raii iiift.
Spina infeßoria , Matth. BeUon.

Boutg-L-
paie

Rbamnus catharticus , C. B. J. B. Pic.
Tournefort.

Rbamnus folutivus , five fpina, infefto-
¡tïa vulgaris , Pars,

Spina cervina vulgo , Gefn.
En François , Nerprun , ou "Bourg-Epine.

Eft un arbrilïèau qui croît quelquefois à la hauteur d'un arbre f Ton tronc eil de
groiTeur médiocre , couvert d'une écorce femblable à celle du Cerifier , Ton bois eft
jaunâtre , fes branches font garnies de quelques épines pointues comme celles du .
Poirier fauvage ; fes feuilles font aííez larges , vertes , plus petites que celles du Pom¬
mier j environnées en leurs bords de petites dents trés-menues ; fes fleurs font petites,
de couleur herbeufe ; il leur fuccede des bayes molles , grofles comme celles du Ge¬
nièvre , vertes au commencement , mais elles noirciflènt à mefure qu'elles meuriflent,
Se elles deviennentluifantes , remplies d'un fuc noir tirant iur le verd , un peu amer >
Ôc de quelques femences jointes enièmble , arondies fur le dos , & dont l'écorce eft'
comme cartilagineufe.Cet arbriiTeao croît dans les hayes , dans les bois & aux autres
lieux incultes , il aime les ruiifeaux , les lieux humides ; on cueille fon fruit quand il
eft mûr , en Automne , vers le temps des vendanges , il eft beaucoup en ufage
pour la Teinture & pour la Médecine : on doit choifir les grains gros , bien nourris ,
noies , luifans , glutineux , qui viennent d'être cueillis , fucculens ; il contient beau¬
coup de fel effentiel , d'huile ôc de çYuegme.

Les bayes de Nerprun purgent puiffamment les ferofitez ; on les employe pour Vertut.
i'hydropifie , pour la goutte , pour les rhumatiimes , pour la paralifie , pour la cache¬
xie : la dofe en eft depuis fix bayes jaiques à vingt ; il eft neceftàire de manger auiîî-
tôc qu'on les a avalices, afin qu'il ferencontre dans l'eftomac une fubftance capable
d'émoufter l'acrimonie de leur fel ; car autrement elles exciteroientdes trenchées con¬
siderables.

Les feuilles du Nerprun font déterfives & vulnéraires, mais on ne les met guère
en ufage.

f On prepare avec le fruit du Nerprun , une pâte dure qu'on appelle Vert de Veße;
pour la faire, on écrafe les bayes du Nerprun quand elles font noires & bien meures ;
on les met à la preiTe , & l'on en tire le fuc qui eft vifqueux & noir ; on le met auffi-
tôt évaporer à petit feu fans l'avoir lai/le dépurer , & Ton y adjoute un peu d'alum
de roche diiîbuc dans de l'eau pour rendre la matière plus haute en couleur &c plus
belle ; on continue un petit feu fous cette liqueur jufqu'à ce qu'elle ait pris une con-
fiftence de miel ; on la met alors dans des veftles de cochon ou de bœuf qu'on fuf-
pend à la cheminée ; ou dans un autre lieu chaud , & l'on l'y laiife durcir pour la
garder , les Teinturiers & les Peintres s'en fervent.

On doit choifir le Vert de veifie dur , compacte , affez pefant de couleur verte choir,
brune ou noire , luiianc extérieurement, mais qui étant écrafé ou mis en poudre de¬
vienne tout-à-fait vert , d'un goût douçâtre.

Vert de Veßie > parce que cette matière verte a été durcie dans des veifies. Etimolo-
gie.

1'

Vert de
veffie.

R II A P O N T I C U M.

Khapomîciiï/tfnc Rha , en François , Rapontic , eft une racine ordinairement Ion- |haRapontúr.



Choix.

Vertus,

Etimolo-
gie.

G r M A U R O Et U M.

Arifiolocbia Mam or um , C. B.
Ariflalocbia peregrina , Ravvolff.
Ariftolochia fimilis llhafut & Rumigï

Maurorum , J. B.
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eue comme le doigt, & quelquefois plus longue , gçoflè d'environ deux.pouces, fau*.
ne relîemblant beaucoup à la Rhubuibe eu dehu.s ôc en dedans » mais plus legere ,
moins compadre , moins odorante , moins amete ; elle difFeic encore de la Rubarbe
en ce qu'étant mâchée elle eft vifqueufe dans la bouche , au Ircu que la Rubarbc nt
l'eft point : on nous l'apporte feche d'Aiîe ; fa plante cft une elpece de Lapathuns
qui croît , à ce qu'on dit , le long du fleuve Tanaïs»

On doit choifir le Rapontic recent , leger , le plus haut en couleur , bien condi¬
tionné en dedans, non carié , d'un goût un peu amer , vi*quéux& aftringent , il con¬
tient beaucoup d'huile & du felen partie eiiènriel & en partie fixe.

Il eft fimplement aftringent, propre pour arrêter les cours de ventre , pour forti¬
fier l'eftomac , il ne purge point ; on l'employé pour refifter au venin.

Bhaponticum , c'eft-à-dire. , racine de Ponte , parce que cette racine ¿toit autrefois
apportée du Royaume de Ponte.

RHASUT & RU MI

Rhafut & Rt'.migi à Mauris nominatif,-,
Ravvolff. Lugd. Append.

Ariftolochia Orientalis ,foliis lanceola-
tis t Pir. Tournef. ^^^^^^^^^^^^^

Eft une eipece d'Ariftoloche étrangère , ou une plante qui poufie plufieurs petites
tiges menues comme des filets , blanchâtres , fourenant chacune fept ou huit petites
feuilles étroites , pointues en forme de lance , oppofées les unes aux autres , de cou¬
leur cendrée; fes fleurs font femblables à celles des autres Ariftoloches, de couleur
obfcure , attachées à un pédicule lanugineux ; il leur fuccede des fruits membraneux'
qui renferment des femences plates pofées les unes fur les autres Sa racine eft allez
«noiTe, profonde en terre, d'un goût trés-amer; toute cette plante a une odeur in¬
grate : elle croît principalement chez les Maures , vers Alep. Sa racine peut être em¬
ployée dans la Médecine comme celles des autres Ariftoloches ; elle contient beau¬
coup d'huile & de fel.

Elle eft vulnéraire , deter/îve , déficative , refoluûve , appliquée extérieurement,-
RHINOCEROS.

Rhinoceros , eft un animal à quatre pieds grand comme un Taureau, mais dont le-
corps approche en figure de celui du Sanglier , excepté qu'il eft beaucoup plus gros

Memoîres & plus lourd , fa tête eft groffe , envelopée par derrière d'une maniere de capuchon
de U Chi- aplati , qui lui a fait donner par les Portugais le nom de Moine des Indes , fa bou»
"fiîèine che eft- un pen fendue , fon mufeau eft long Sc armé fur les narines d'une corne lon-
des Indes. pue d'environun pied Se demi , groffe , dure , forte , de figure pyramidale, ayant la

pointe en haut tendant vers fa tête , de couleur noire ; il porte encore fur le milieu
du dos une autre corne longue comme ¡amain , tournée en ipirale , pointue, de la
même folidité & couleur que l'autre , ces cornes le rendent terrible & formidable
aux Buffles , aux Titres & même aux Elephans qu'il combat fouvent , fa langue eft
couverte d'une peau fi dure qu'elle produit L'effet d'une rape ou d'une lime , écor-
chant & emportant ce qu'elle leche, la peau de fon corps eft route couverte d'écail¬
lés larges , épaiffes, d'une dureté fi grande qu'elles ne peuvent être pénétrées par
aucune arme ; elles ibnt divifées en petits quarrez ou boutons éleve^enviiond'une
ligne au deffus de la peau , de couleur de chateigne , fes jambes font groffes , & elles
paroiffent engagées par des efpeces de bottes écailleufes , fes pieds font grands. On
«.auve cet animal dans les deièrts d'Afrique , en Afie , à Siam , en la Chine ; il

vertu»!

Le R. P. le
Co:nre
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mange avec plaifir des branches d'arbres heriffées de routes parts de groiïès épines ,
il eft allez doux quand on ne lui fait point de mal , on en apprivoifè même quelques
uns ; mais il eft fort à craindre quand il eft irrité & qu'on l'a mis en colère > il déra¬
cine les arbres avec fa corne, il rompt tout ce qu'il rencontre, il abat un homme
avec fon cheval fans beauebup d'effort > Se il fait plufieurs autres ravages fembla-
bles , il leche les animaux qu'il a vaincus , & il en fepare toute la chair d'avec les
os. On fefert dans la Médecine de fes cotnes, de fes ongles & de fon fang , qui
contiennent beaucoup de fel volatil & d'huile.

On les employe pour refifter au venin , pour fortifier le cœur , pour exciter la
fueur , pour arrêter les cours de ventre , pour toutes les maladies contagieuiès ; la
dofe en eft depuis un fcrupulc jufqu'à deux , on en met auifi en infufîon & l'on
fait des tafles avec la corne pour y laifler du vin qu'on veut boite , afin de purifier
le fang 8c de fe preferver du mauvais air.

Rhinoceros à p°* , naris , najus , & Kif u: > cornu , comme qui diroit , animai qui porte
»ne corne fur le tieç.

R H O D I A RADIX.

Rbodia radix , C. Bauh. J. Bauh. j Jnacampferos radice rofam foirante »
Raii hiftor. I Pit. Tourneforr. .

Eft une efpece d'Orpin ou une plante qui poufîè plufieurs tiges à la hauteur d'en¬
viron un pied , menues , rondes , revêtues de beaucoupde f-uilles oblongues , poin¬
tues , charnues , vertes , dentelées en leurs bords , femblables en quelque maniere à
celles duTelephium , mais plus petites , d'un goût aftungent ; fes fommets font
chargez de petites ombelles ou bouquets qui foûtiennent de petites fleurs à plufieurs
feuilles difpofées en rofe , de couleur jaur.e - pâle ou rougeâtre tirant fur le purpu¬
rin ; quand ces fleurs /çnr pafîees , il leur fuccede des fruits compofez de plufieurs
graines rougeârres , ratnafíées en maniere de tète , Se remplies de iêmences oblon¬
gues , menues , pâles. Sa racine en groiîè, tubereuie, inégale, blanche , charnue, fuc-
cu lente , ayant le goût & l'odeur de la rofe quand on l'a écra/ée. Cette plante croît
furies Alpes , aux lieux ombrageux : on nous envoyé fa racine ieche, parce qu'elle
cft de quelque ufage dans la Médecine. Il faut la choifir recente , bien nourrie & iê- Choix,
chée à propos , de couleur obfcure en dehors, blanche en dedans, allez odorante
quand on la caiîè : elle contient beaucoup d'huile en partie exaltée & du fcl eilèntiel.

Elle cft lefolutive , anodine , propre pour appaifer les douleurs de tête , étant Vertus,
pulverifée groilîerement , humectée avec un peu de vinaigre rofàt & appliquée
fur le front & fur les temples.

Rbodia à ¡¿$-0, , roßt , parce que la racine de cette plante a une odeur de rofe.
RHOMBUS.

Erimoio.
gie.

Rhombus , en François , Turbot , eft un poiflbn de mer , large , plat , de figure Turbot,
rhomboïde , ou en lofange , fort connu dans les poiflbnneries j il y en a de plu¬
fieurs efpeces qui different non feulement en grandeur , mais en ce que les uns
portent des aiguillons ou des pointes piquantes vers la tête & vers la queue , & les
autres n'en ont point. Ce poiffon eft vorace , il mange les petits poiftoos , les Ecre-
vices ; il fe remue lentement ; il eft bon à manger. Quelques - uns l'appellent 7>bœ- fhifitnw
fianus aauaiilis , ou Faifant d'eau , à caufe de la delicateffe de fa chair qui appro- a ^' llls -

che.de celle du Faifant; fa chair eft blanche , ferme , fucculente, elle contient beau- ¿'cm!**
coup de fel volatil & d'huile.

Yyyy
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Elle eft propre pour les maladies de la rate, étant appliquée deflus. ,
On nomme ce poiflon Rhombus , à caufe de fa figure rhomboïde ou en lofarçge,

RHUS feu R H O E.

Rhus coriaria , Eyd.
Rhus obfoniorHtXy Ad. Lob.
Sumac , Bellon.

Etimolo-

I Vertus.

Etimolo-
lie.

Rhus , Matth. Ang.
Rhus folio ulmi , G. B. Pic. Tournef.
Sumach araburn , Lon.
Rhoe culinaria , Dod. I ________________________________________
Eft un atbriflèau qui croît quelquefois à la hauteur d'un arbre , fes feuille-s font

oblongues , larges , dentelées en leurs bords , rougeâcres , fes fleurs font difpofées en
grapes , de couleur blanche ; chacune d'elles eft une petite rofe à plufieurs feuilles ,
laquelle étant paflTée il lui fuccede une capfule plate, prefque ovale , membraneufe ,
rouge, renfermant une femenec de la même figure qui refièmble en quelque maniere
à une Lentille , de couleur rougeâtre ; ce fruit a un goût acide aftringent. Le Sumach
croît aux lieux pierreux : on employoic autrefois ion fruit dans les cuifincs au lieu de
fel pour aflaiflonner les viandes , d'où vienr qu'on l'appelle 'Rhus culinaria five éfmio-
rum. Les Tanneurs fe fervent de íes feuilles pour tanner leurs cuirs , c'eft pourquoi
on l'appelle jftbfls cortaría. On fe fert dans la Médecine de fes feuilles &C de fes fruits *
ils contiennent beaucoup de iei ciTemicl & d'huile.

Ils font fore aftringe»*:s , propres pour la dyfenterie , pour les flux de mendrues 5c
d'hémorroïdes, pour arrêter les gonorrhées;on les employe en décoftion &c en poudie.

Rhus , pi, c¡uad , f s s , [tu fiuxus alvi dyfenttricos & muliebresfifiat.

R I B E S,

Ribes vulgaris fruBu rubro , Ger.
Rib es vulgaris domeftica , Matth.
Grojfularia multiplier acino , five non

fpinofa hortenfis rubra , five CRibes offici-
narum , C. B. Pit. Tournefort.

"Rjbcßum fruBu rubro , Dod.
Grojjidarta rubra , Logd.
Ribes vulgaris acidus ruber, J. B.

En François , Grofelier rouge de jardin.

Grofeilles
gouges.

Eft un petit arbruTeau qui pouffe des rameaux dut s , tortus -, fes feuilles font pref¬
que rondes , vertes , dentelées autour j fes fleurs font difpofées en de petites grapes ,
dont les pédicules fortent des aiffélles des feuilles , chacune de ces fleurs eft cornpofée
de plufieurs feuilles difpofées en rofe & attachées aux parois du calice : quand ces
fleurs font tombées , il leur fuccede des bayes groiïès environ comme celles de Ge¬
nièvre , rondes , rouges , luifantes , molles , remplies d'un fuc fort rouge , aigrelet 8c
fort agréable au goût ; elles renferment auiîi plufieurs femences. Ces bayes font les
Grofeilles rouges qu'on mange en Eté ôc dont on fait beaucoup de confitures deli-
cieufes. On culcive le Grofelier rouge dans prefque tous les jar.hns , il rapporte une
grande quantité de fruits. Les Grofeilles contiennent beaucoup de fèl effentiel &
de phlegme , peu d'huile 8c de terre.

Vertus. Elles font aftringentes , rafraichiiTantes , fortifiantes , elles éteignent 8c précipitent
la bile , elles tempèrent les ardeurs du fang , elles arrêtent les cours de ventre & les
crachcmcns de fang , elles refiftent au venin.

Il y a encore une autre efpece de Grofelier de jardin appelle ,

"Ribes vulgaris fruBu albo , Cluf. hift. I fimili , C. B.
Grojptlaria hortenfis fruBu margaritis \ En François , Grofelier blanc de, jardin.

tl ne diffère du précèdent qu'en ce qu'il porte des bayes ou Grofeilles toujours
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blanches & «{Temblantes à des perles ; ces Grofeilles ne font pas fi communes que . Grouilles
les rouges , mais elles ont le même goût & la même vertu ; on les employe ordinal- a " c es '
rement pour les confitures. Les feuilles duGrofellier font f©rt aftringentes. Vernis.

RICINUS.

land, epift. _,. „
Rmnus major , Eyfter. vtk > \u kar .
Ricinus five palma Cbrifli , vel Kíkí , y* • mWa

r ' r Jóle Cuta-ljer . puna ma,*
7{icinus Ketva , Tripoli , Ravvolfi> M.
Gramm rcgittm majus , Mefuaso.
Pdma Chrifti , Caef.

Ricinus, Trag. Matth. Fuch.
Ricinus vulgariT, C. B. J. Bauh. Pit.

Tournefoft.
Ricinus five Cataputia major vulgaris,

Pars.
Kixaion Prophets, flttœ , alnarva &

Kerva Arabibus , Mira foie ¡talis , Gui-
En François , Ricin.

Eft une plante qui a la figure d'un petit arbre , fa tige s'élève à la hauteur de fix
ou fept pieds , groiîè , Jigneu/ê , creuiê en dedans comme le Rofeau , rameufe en
haut j de couleur purpurine obicure, couverte de quelque poudre blanche fembla-
ble à de la farine ; fes feuilles fonr au commencement rondes , mais en grandiflant
elles deviennent anguleufes , diviftes comme celles du Figuier , mais plus amples ,
douces au toucher : fes fleurs font à plufieurs étamines pâles qui ne durent guéres ,
Si qui ne laiifent après elles aucun fruit ni graine ; fes fruits naiflent feparémenc
fur le même pied , difpofez en maniere de grapes , épineux , rudes au toucher,- cha¬
cun de ces fruits eft à trois côtes arondies , & compofé de trois capfules qui renfer¬
ment chacune fa femence ovale eu eblongue , afiez gtotfe . de couleur livide & ta¬
chée en dehors , remplie d'une moelle blanche 8c tendre. Quand \e fruit du Ricin
eft ben meur , il s'y fair des crevaflès par où fes femences fortent avec impetuofité.
Sa racine eft longue , große , dure , blanche , garnie de fibres : On cultive cette plan¬
te dans les jardins, ranr à caule de fa beauté , que parce qu'on croir qu'elle challe
les Taupes. Elîe crWt à différentes hauteurs & groifeurs fuivant les lieux où elle naît ;
car on voit des Ricins en Efpagne qui ont la groileur d'un homme ; & d'autres en
Candie qui égalent en hauteur les grands arbres ; en forte qu'il faur des échelles pour
y monter. Les grains du Ricin font employez dans la Médecine ; ils contiennent
beaucoup d'hujle & de fel.

Ils purgent violemment toutes les humeurs. La dofe en eft depuis un de ces grains
jufques à fix.

On tire par expreiîîbn des grains da Ricin bien pilez , une huile qu'on appelle en
Latin Oleum de Kcrva , [ OLuqt cicinunt , J Oleum ficus infernalis. *

Elle purge, pourveu feulement qu'on en frotte l'eftomac & le bas ventre ; eue tue oitum
les vers , elle guérit la gratdle , elle deterge les ulceres , elle appaife les fuffocauons ™lm ß*""*
de la matrice. naüt.

On nous apporte de l'Amérique des grains de Ricin , appeliez en Latin Grana Ti- ^ Y{im T'-
glia , Si en François , Crains de TiUi ou Tignons d'Inde ; parce qu'ils approchent en Grains de
figure & en groflèur des*Pignons: ils font un peu plus gros que nos grains de Ri- Ti ' !l -
ein ; ils naiflent dans une coque femblable à celle du Ricin ordinaire , mais elle d'Inde.
n'eft point épineufe ; elle eft çroflè comme une noix, de figure triangulaire, de couleur
rouge-pâle , quelquefois noiiâtre .• cette coque eft le fruit d'un Ricin grand comme un
arbre qui fe trouve dans les Indes -, * fon bois eft tendre Si fragile , lès feuilles ap¬
proche«: en figure de celle du figuier , vertes » molaffcs , rangées ians ordre , le bcis

Y y y y ij
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& les feuilles rendent un fuc laiteux , fes fleurs font à plusieurs étamines , d'une belle
couleur de corail. Il y a de plu (leurs efpeces de Pignons d'Inde.

On doit choifir ceux qui font nouveaux , entiers , pefans , de couleur grife ou jau¬
nâtre , d'un goût defagreable& fort acre : ils contiennent beaucoup d'huile & de fel.
Ils purgent violemment par les feiles & quelquefois pat le vomiiîèment j on s'en fert
pour l'hvdropifie , pour l'apoplexie , pour la léthargie. La dofe en eft depuis la moi¬
tié d'un de ces Pignons jufqu'à deux.

On dit qu'on a appelle.le Ricin , Ricinus , à caufe qu'on a trouvé quelque teC-
femblance de fon fruit avec un petit infecte du même nom , qui infecte les chiens Se
les boeufs.

On l'a nommé Talma Cbrifli , à caufe que íes feuilles opt , à ce qu'on prétend la '
figure d'une main ouverte.

RICINUS.

Ricinus , Jonft. | Taca , Albert!. \ Cica ve¡ Cecea , Scalig.

Eft une efpece de Morpion , ou. un petit inièéte plat , de figure rhomboïdes mo-
laiîè , de couleur noirâtre : il a fix pieds avec iefquels il fe cramponne à la ebair :
il naît fur les plantes , & il s'arrache aux bœufs , aux chiens » & même aux hom¬
mes fous la barbe, aux aînés , & aux autres endroits garnis de poil : fon bec eft
court & pointu , il fucce le fang pour fa nourriture , mais il n'a point de pafTagc
pour re/'etter fes excremens , & il fe dégorge comme la Sangfuë" , ou bien il meurt
de repletion : on dit qu'il fouffre la faim jufqu'à fept jours fans mourir , il multiplie
fort en peu de temps : on tue cet infecte par les mêmes drogues qu'on employe à
chaffer les poux & la gratellc , comme avec l'onguent Neapolitanum , le foufre , le
Tabac.

On prétend que ce petit animal étant tiré de l'oreille gauche d'un chien , & porté
en amulette dans un nouet , a la vertu d'appaîièr les douleurs du corps : mais on ne
doit avoir aucune foy pour ce prétendu remede.

R O B U R.

Roburprimum, Cluf. Hifp. 3. Bauh. \ Quercus foliis molli lanugine ¡¡ttbefçen-
Raii hift. - \ tibus , C. B. Pit. Tournef.

En François , Robre.

Eft une efoece de chêne qui porte des gall s , ou un arbre plus bas que le Chêne
ordinaire , mais fort gros , tortu : fon bois eft fort dur , robufte > fes feuilles font dé¬
coupées à ondes aflez profondes , couvertes d'une laine molle ,- Ces fleurs font des
chatons , Se fes fruits des glands plus petits que ceux du Chêne commun ; cet arbre
croît aux lieux montagneux ; il contient beaucoup d'huile 5c du fel eflentiel.

Ses feuilles , Ces fruits , fon écorce font aftringents , refolutifs & de la même vertu
que ceux du Chêne ordinaire dont j'ay parlé en fon lieu. J'ay auifi traité des Galles en

Ecimolo. un Chapitre particulier,
gis. Robur à \¿ x unde , p' ÏM i» , roboro , firmo ; on a donné ce nom au Robre, à caufe ¿e

la force & de la dureté de fon bais.
R O N A S.

Ronas y eft une racine un peu plus gtoffe que celle de la Regliite , & qui comme
elle , s'étend beaucoup dans la terre ; elle croît en Arménie ou Turcomanie fur le

Vertust

Vertus.
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frontières de la Pcrfe , procire de la Ville d'Aftabae & non ailleurs. Elle donne une
forte teinture rouge à l'eau en peu de temps : on s'en fert au Mogol pour teindre les
toiles. * On fait un grand commerce de cette racine en Perfe & aux Indes , elle rend
une teinture rouge fi prompte & fi forte, qu'au rapport de M. Tavernier dans la
relation qu'il a donnée de Ion voyaye de Perfe , une barque Indienne qui en étoit
chargée , ayant été brifée à la rade d'Ormus , la mer parut toute rouge pendant quel-
ques jours le long du rivage , où les facs de Ronas flottoieac.

ROS.

Ros , -J lAqua elementetris , j en François , Rofée.
Eft une humidité de l'air empreinte d'un peu de fel acide , laquelle fe refout en

liqueur par la fraîcheur de la nuit pendant l'Eté , & principalement aux mois de May
& de Juin. On la ramaiîe avec des linges qu'on étend fur l'herbe où elle tombe.

Elle eft aperitive & propre pour la pierre du rein , pour lever les obftru&ions ; on
la fait diftiller , afin qu'elle Ce conferve plus facilement.

ROSA.
Rofa , en François , Rofe, eft une fleur connue de tout le monde : il y en a de deux

efpeces generales ; une cultivée &: l'autre fauvage. Le Rofier eft auiîî appelle en
Latin Rofa 5 c'eft un arbtiflèau qui poufle des branches dures , ligneufes , garnies or¬
dinairement d'épines fortes & mordantes ; fes feuilles font oblongues > denteléesen
leurs bords , dures au toucher , attachées cinq ou fept fur un même nerf; fa fleur eft
à plusieurs feuilles grandes , belles , odorantes , foutenues par un calice qui devient
enfuite un fruit ovale , ou de la figure d'une Olive : fon écorce eft un peu charnue f
elle renferme des femences anguleufesr velues , blanchâtres : fes racines font lon¬
gues , dures , ligneufes. Cet arbrifleau cultivé ou non cultivé croît dans les hayes ;
il fleurit ordinairement au commencementde l'Eté.

La Rofe cultivée eft 4iñinguée en beaucoup d'efpeces ; celles qu'on employe dans
la Médecine font les Rofes pâles ou incarnates , les Rofcs muicates , les Rofes blan¬
ches ordinaires , & les Rofes rouges.

Les Rofes pâles , appellees en Latin Roß pctUidœ , feu Rofie incarnate , (ont belles ,
grandes , d'une couleur rouge ou incarnate rejo'ùifiante , d'une odeur très - fuave , &
le répandant beaucoup.

On doit choifir les plus fimples ou les moins garnies de feuilles , parce que leurs
parties volatiles étant moins étendues , elles en ont plus d'odeur & de vertu i elles
contiennent beaucoup d'huile exaltée & de fel volatil ou eflentiel.

Elles font purgatives , elles atténuent & délayent la pituite du cerveau ; elles pu¬
rifient le läng , elles purgent principalementl'humeur bilieuiè Se les ferofitez.

Les Rofes mufeates , appellees en Latin Rofie mofeate & 1)amafcen<g , font de pe¬
tites Rofes fimples blanches , qui n'éclofentordinairement qu'en Automne : elles ont
une odeur mufquée fort douce & fort agréable ; les meilleures & les plus purgatives
font celles qui croiflent dans les pays chauds , comme au Languedoc , en Provence ,
elles contiennentbeaucoup d'huile exaltée & du fel volatil.

Trois ou quatre de ces Rofes muicates des pays chauds étant prifes en conferve ou
en infufion , purgent vigoureufementSe quelquefois jufqu'au fang : celles de Paris
ne purgent pas fi fort , mais elles font plus purgatives que les Rofes pâles.

Les Rofes blanches communes , appellees Rofie fativa alb* ,feu Rofie albœ vulgares
majores , font grandes , belles , odorantes , un peu laxatives & déterfives ; mais
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on ne les employe que dans les diftillations ; elles conciennenc beaucoup de phlegme,
d'huile exaltée & un peu de fel effentiel.

Les Rofes rouges , appellees en Latin Rofa rubra , five rofœ Provinciales , ont une
belle couleur rouge foncée & veloutée , mais peu d'odeur , on les cueille en bouton ,
lorfqu'elles font prêtes de s'épanouir , afin de conferver mieux leur couleur & leur
vertu , qui feroient un peu altérées par l'air , fi on les laifToit ouvrir entièrement.

On choifit les plus hautes en couleur ; celles qui croiiTent aux environs de Provins
font les plus belles & les plus eftimées.

Les Rofes rouges font employéespour la conferve de Rofe , on en fair auíli fe-
cher au Soleil une grande quantité pour les garder; car elles entrent dans beaucoup
de compofitions.* La maniere de les faire fecher doit être prompte , car fi on les
laifle trop de temps expofées à l'air , elles perdent beaucoup de leur couleur , de leur
odeur & de leur vertu ; fi dans le temps qu'elles viennent d'être cueillies , le Soleil
ne luifoit pas affez ou ne repandoit pas alTez de chaleur dans l'air pour faire ce def-
fechement , il eft à propos à fon défaut , de les étendre dans une étuve > on en tire la
teinture & l'on s'en fert fouvent en fomentation : celles qu'on vend chez les Dro-
guiftes viennent de Provins.

Elles doivent être choi/ies recentes , hautes en couleur , d'un rouge brun velouté,
bien fechées , ayant a/îèz d'odeur ; il faut avoir foin de les tenir enfermées & preiTées
dans des boëtes en lieu fee , afin qu'elles confervent leur codeur , leur odeur & leur
vertu : elles contiennent beaucoup d'huile & du fel eifentiel.

Elles font aftringemes, déterfives , propres pour fortifier l'eftomac , pour arrêter
le vomiflement , les cours de ventre , les hémorragies , étant prifes intérieurement .•
on les employe auffi extérieurementpour les contufions , pouf les diflocations , pour
ks entorfes des pieds ou des mains , pour les meurtriffures, pour fortifier les jointu¬
res Se les nerfs : on les applique en fomentation, bouillies dans du gros vin , ou biea
on les mêle dans des cerats , dans des onguents , dans des emplanes.

f On monde les Rofes rouges de leurs onglets avant que d'en faire de la conferve,
ces onglets font les parties blanches un peu dures Si reiîèmblanten quelque maniere
à des ongles , ils font firuez au bas des feuilles qui touchent le calice , leur odeur eft
foible , & leur goût doux & aftringent ; ils ne peuvent fervir qu'aux décodions af-
îringentes. On monde auffi de ces onglets les Rofes rouges feches qu'on veut emplo¬
yer dans les compofitions deftinées pour la bouche.

On doit obferver de cueillir toutes les Rofes au matin , avant que le Soleil aie
paffé deffus : parce qu'alors leurs fubftances eflentielles font comme concentrées pai¬
la fraîcheur de la nuit , au lieu que le Soleil y ayant palie , il s'en eft diflîpé une
partie.

Les petits corps jaunes qui fe trouvent au milieu de la Rofe , font appeliez An*
thera; ils fortifient les gencives ,on les employé dans les dentrifiques.

La Rofe fauvaga eft appellee Cynor/bodo* ou Cymsbaton , j'en ay parlé en fon
lieu. r e • -rt

f On voit quelquefois , mais très - rarement , une Rofe fortir par accrotiiement
du milieu d'une autre Rofe. M. Marchand en l'année 1703. nous en montra une
toute recente, en l'Académie Royale des Sciences ; il nous en fit voir encore une
autre monftreofe en l'année 1707. Il en eft parlé dans les mémoires de l'Académie
de la même année , & l'on en a même deffigné la figure .- les plantes ont leurs menf«
tres , & même plus frequens que les animaux.

Rofa à f&„ , Rofa, & *<* >fuavè oleo ; parce que la Rofe a une îtonne odetw

»Í»
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ROSA HIERICONTEA.

Jij

Rofa Hiericontea , Tourn. Lon Lob.
Garz. Caft.

Rofa Hiericbunta valgo difta , C.
Bauhin.

Rofa. Hiericonthina , Tab.

Rofa de Hierkho , & 7{ofa Maria „ r „ .

Monachis , Lugdun. *f*U*t*
Amonwm , Cord, in Diofc. &c hift.

I Amomis , Diofcor. & Plinii , Cœf.
En François , l^ofc dejerico ,

Eft un très-petit arbrifleau haut d'environquatre doigts , ligneux , rameux , ayant
la figure d'un petit globe :de couleur cendrée : fes feuilles font petites , longuettes ,
découpées , velues í fes fleurs font petites , difpoféescomme en grapes ; blanches ou
de couleur de chair : fa femence eft ronde , rougeâcre , acre au goût. * Sa racine eft
íimple, aífez groiïè , ligneufe ; pendant que ce petit arbrifleau eft encore en vigueur
fur la terre , il paroît en bouquet , mais à mefure qu'il fe feche , fes rameaux s'en¬
trelacent les uns dans les autres;& les cxtremitez des branches fe courbant en dedans fe
re'uniflent à un centre commun , & compoiènt une eipece de petit globe : cette petite
plante croît dans l'Arabie deferte , aux lieux Cablonneux , aux rivages de la mer Rou¬
ge , d'où elle nous eft apportée feche j & quoy-qu'on l'aie nommée Rofe de Jerico
elle n'eft point Rofe , & l'on n'en trouve point autour de Jerico : on a crû autrefois
qu'elle ne s'ouvroit qu'au jour de Noël; mais on fçait prefentement qu'elle s'ouvre en
tout rems, pourvu qu'on la plonge , Se qu'on la laiife tremper un peu de tems dans
l'eau ; on voit alors fes rameaux s'écarter peu à peu , s'épanouïr , & Ces fleurs paroître
agréablement ; puis quand on la retire de l'eau , elle fe feche & fe renferme comme
auparavant. Elle peut fervir d'un Hygromètre , car étant feche elle eft fufceptible ^igremeç-
de l'impreflîon de l'humidité de l'air , ainfi en tems fee, elle fe lefferre , mais à pro¬
portion que le tems devient plus ou moins humide , elle fe gonfle & fe dévelope ; oti
s'apperçoit mieux des effets quand la planee eñexpoíée à J'aír, que quand elle eft ren¬
fermée dans une chambre.

On l'eftime propre pour le feorbut , étant prife en poudre ou en infuiîon ; mais je Vettus.
n'ay pas vu des experiences de ces vertus.

ROSMARINUS.

Rofmarinus ,Brunf , Trag.
Rofmarinus hortenfis angufiiore folio ,

C. Bauh. Pit. Tournef.
Rofmarinus coronarias fruticofus , J. B.

Raii hift.

T^ofmarinus coronarias , Ger.
Rofmarimm > coronarium Dod.
Libanons coronaria, , five Rofmarinum

vulgare, Parie.
En François , Romarin.

Eft un arbrifleau ligneux , dont la tige eft haute de trois ou quatre pieds , pouflanc
plufieurs rameaux longs , grêles , cendrez , chargez de feuilles étroites , dures , roi-
des, d'un verd brun en delhis, blanches en deflbus, peu fucculenres, d'une odeur for¬
te , aromatiqueagréable , rejoùiflante , d'un goût acre ; fes fleurs font en gueules ,
petites ; mais fort nombreuses , mêlées parmi les feuilles : chacune d'elles eft an tu¬
yau découpé par le haut en deux lèvres de couleur bleue pâle , ou tirant fur le blanc »
d'une odeur plus douce que celle des feuilles ; quand ces fleurs font tombées , il leur
fuccede des femences menues , prefque rondes , jointes quatre enfemble & enfermées
dans une capfule qui a fervi de calice à la fleur. Ses racines font menues , flbreufes.
On cultive cet arbrifleau dans les jardins ; mais il naît fans culture abondamment
dans les pays chauds & fees , comme en Efpagnc , en Italie , en Languedoc ,
vers Narbonne ; il fleurit aux mois de Ma/ & de Juin , /à fleur «ft appellee Ambos dithu,
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ab «,öu ,fîos , comme qui ¿iroïz fleur par excellence. On fe fert fouvent dans la Mé¬
decine des feuilles & des fleurs du Romarinjmais on doit préférer celles qui naiiîent en
Languedoc , à celles de nos Romarins de Paris , parce que la chaleur du climat les
rend plus fpimueufes Se meilleures; elles contiennent beaucoup d'huile exaltée & du
fcl eiïèntiel.

Elles font propres pour fortifier le cerveau , pour l'épilepfie , pour la paralyiîe, pour
les vapeurs hyfteriques ;on s'en fert extérieurement pour fortifier les jointures 8c les
nerfs , pour reiîfter à la gangrenne , pour refoudre les humeurs froides ; on en mêle
auffi dans lès errhines.

Rofmarinus eft un mot compofé de ros , rofée , & de marinus , murin, comme qui
diroit y rofée marine , à caufe que cette plante qui croît fouvent aux environs de la
mer , en reçoit les vapeurs qui tombent en forme de rofée.

Coronarias , parce qu'on employoit autrefois le Rofmarin fleuri dans les couronnes
ou chapeaux de fleurs.

ROS S O L I S.

7{os folis > eft une petite plante dont il y a deux efpêces principales.
La premiere efpece eft appellee ,

Premiere
efpece.

Ros folis , Dod.
Ros folis folio rotundo , C. B. J. B. Pit.

Tournefort.
Rorida , five Ros folis major , Lob.

Solfirora , ftu fponfa folis , Thaï.
Ros folis , five Rorella , Raii hift.
"Rorella , five ros folis , Eyft.
Solaría , Ger.

Elle pouffe plufieurs queues longues , menues , velues en deffus , aufquelles font
attachées de petites feuilles prefque rondes, concaves , & ayant la figure d'un cure-
oreille , de couleur verte-pâle , garnie de poils rouges , fiftuleux , d'où trans-udenc
quelques goûtes de liqueur dans les cavitez des feuilles ; en forte que ces feuilles &
leurs poils ibnt toujours mouillez comme de rofée , même dans les rems les plus fees
& pendant la plus grande ardeur du Soleil : il s'élève d'entre ces feuilles deux ou trois
tiges prefque à la hauteur d'un demi pied , grêles , rouges , tenares , fans feuilles ,
portant en leurs ibmmitez des petites fleurs à tAufleurs fsaWles àifçofées en rofe, blan¬
ches , foutenuës par des calices formez en cornet dentelé , attachez à des pédicules
fort courts : quand ces fleurs font paffées , il leur fuccede de petits fruits qui ont à
peu près la gtoffeur & la figure d'un grain de blé , renfermant pluGeurs femences.
Ses racines font fibrées & déliées comme des cheveux.

La Seconde efpêce eft appellee ,

S

"Ros folis alia , Dod.
Ros folis folio oblongo , C. B. J. B. Raii

hift. Pit. Tournefort.

Ros foils fylveftris longifolius , Parx ,
Rorella five Solfirora , Cord, hift.

Seconde
efpece.

Vertus.

Elle diffère de la precédeme en ce que fes feuilles font oblongues.
L'une & l'autre plante croiffent aux lieux déferts , rudes , fauvages , marécageux ,

entre les mtufles , elles font un peu glutineufes au toucher; il faut les cueillir au Prin-
tems quand elles font en fleur & en leur plus grande vigueur : elles contiennent beau¬
coup d'huile , de phlegme & de fcl effentiei.

Elles font cordiales , pectorales , propres pour la phtifie , pour refifter au venin ?
pour l'épilepfie , pour les douleurs de tête , pour les maladies des yeux, pour purifies
le Sang.

Ros

'■Ik
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ROt folis , parce qu'on trouve toujours , même pendant que le Soleil échauffe E t i mo i0.

cette plante , des goures d'eau dans les creux de fes feuilleSjComme fi c'étoit une rofée. ß ie
Les autres noms lui ont été donnez par la même raifon.

R U B E O L A.
Ritbia, Synanchicn , Lugd. Ger.
Saxífraga altera , CxÇ.
gallium Tetraphillon nwntanum crucia-

tum, Col.

Rubeola vulgaris quadrifolia lœvis flo-
ribus purpurafcentibus , Pit. Tournef.

Rubia Cynancbica,Q. B. J. B. Raii hift.
Aftergula berba repcns , Gefn.

Eft une plante qui a du rapport avec le Gallium , elle pouflè plufieurs tiges grê¬
les , quarrées , à la hauteur d'environ demi pied , fe couchant la plupart à terre ;
fes feuilles fortent des nœuds des tiges quatre à quatre , étroites , luiiantes : íes fleuts
naiiTent aux fommirez des branches , petites, formées en entonnoir découpé en quatre
parties , de couleur rouge , quelquefois blanche , d'une odeur fort agréable , appto- \
chante de celle du Jaihiin. Quand ces fleurs font paifées il leur fuccede des femences
attachées deux à deux , oblongues , rudes au toucher , remplies d'une pulpe blanche.
Sa racine eft longue , grofte , ligneufe , noire , diviféc , garnie de beaucoup de fibres
déliées. Cette plante croît aux lieux montagneux , dans les champs expofez au Soleil ;
elle contient peu de ièl & d'huile.

Elle eft dérerfive , dciîccative , refolutive , fort propre pour l'angine ou fquinan- Vertus.
cie , priië en tizane , en gargarifme & appliquée extérieurement.

Rubeola qviafi rubia parva , parce que cette plante reffemble à un petit Rubia ou .Enm olo-
Garance.

Cynanchica à Cynancbe , Angine , parce que cette plante eft propte pour guérir
l'angine ou fquinancie.

R U B I A,

Rhbia , en François , Garance , eft une plante dont if y a deux e/peces ; une culci- Garance,
vée & l'autre fauvage.

La premiere eft appellee ,
Rubia tinftorum , Ger.
Rubia fativa , J- Bauh.
Rubia tinßorum fativa , C. Bauh. Pit.

Tournefort,
Ritbia major fativa five bortenfis, ParK. ^.tythroia.

Rubia tir.üorum,feuErytbroda)¡ü,Ra'ú hift. num.

Elle pouflè des tiges longues , íarmenreufes , quarrées , nouées , ruíes , jettant de Premiere
chacun de íes nœuds cinq ou fix feuilles obhngues , étroites , qui environnent leur e pece *
tige en forme o'étode ou de roue , comme celles du Grateron , mais beaucoup plus
grandes , rudes ou heriiTees de poiIs,garnies tout aurour de petits crénelons qui s'atta¬
chent fouement aux habits :fes fleurs nailfent aux fommirez des branches , attachées
par des pédicules , elles font formées en petits godets découpez en cmq ou fix par¬
ties j difpofées en étoile , de couleur jaune verdâtre : lorique la fleur eft pafíée , fon
calice devient un fruit à deux bayes noires , attachées eniemble , pleines de fuc; cha¬
cune de ces bayes renferment une femence prefquc ronde , envelopée d'une pellicule.
Ses racines fout nombreufes , rampantes , longues , divifées en plufieurs branches ,
groiîès comme des tuyaux de plumes à écrire , rouges par tout , iigneufes , d'un
goût aftringem. On cultive cette plante en terre grafle dans plu fieuis pays de l'Eu¬
rope ; on tire fa racine de terre aux mois de May & de Juin, & on la fait iecher pour
la garder Se la tranfpor;er : les Hollandois ea font un grand négoce. Elle feu aux

Z Z Z Z
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iM?2 CAr Teinturiers d'où vient qu'on l'appelle Rubia tintltrum. Celle qui vient de Zelandc eft

eltimee la meilleure.
La féconde efpece eft appellee ,

Rubia fylveflris , Parie. Cx(.
nubia fylveflris Afenfpejfulana major ,
Bauh.

Riibia, fylveflris afpera qua fylveflris
Diofcoridis C. Bauh.

Seconde
sfpece.

Vertus.

Ethnolo¬
gies.

Rubia, errática , Trag.
Elle eft plus petite & plus rude que la precedente , fes fleurs font petices , jaunes ;

elle porre des fruits en Eté & en Automne qui durent même en Hyver. Elle croît par
tout aux environs de Montpellier, dans les hayes.

On employe dans la Médecine les racines de Garance , principalement les cultivées ;
elles contiennent beaucoup de feleiTentiel & d'huile.

Elles font aperitivespar les urines & un peu aftringentes par le ventre \ elles exci¬
tent les mois aux femmes , elles lèvent les obftruotions , on les employe pour la jau-
nifle , pour la pierre , elles rendent au venin , elles font vulnéraires.

Rubia à rubro colore radias , parce que la racine de certe plante reint en rouge.
Erythrodanum ab i^B-pit , rubeus , & ?*,»,, aridutn lignum , à caufe que la racine de

la Garance eft rouge , iigneufe , feche.
R U B I N U S.

Carbonde. Rubinus , \ Carbunculus , \ Tyropus , j Anthrax , \ En François , Rubis ou Carbonck.
Eft une belle pierre precieufe diaphane , très - dure , reiîftant à la lime , refplen-

diflante , de couleur rouge comme du fang , mêlée d'une petite portion de bleu , il y
en a de plufieurs efpeces : les plus belles , les plus dures & íes plus eftimées naiflent
en l'Ifle de Zeilan aux Indes , dans des pierres qui ont une couleur incarnate ; elles
naiiîent premièrement blanches , mais elles rougifîent en le perfectionnant ." on en
trouve auifi en Cambaya & en Biinaga , mais elles ne font pas ii belles.

On attribue au Rubis la vertu de re/îfter au venin , de fortifier le cœur , de chaf¬
fer la mélancolie, de reftaurer les forces abatues j mais nous ne voyons point par
experience qu'il ait d'autre qualité que celle d'une matière alKaVme , qui adoucit les
humeurs trop acres du corps en rompant leurs pointes ; il arrête par confequent les
cours de ventre 6c les bemorragies ; la dofe en eft depuis un demi fcrupule jufqu'à
deux fcnapules.

Rubinus à rubro colore , parce que cette pierre a une belle couleur rouge.
Carbunculus , c'eft-à-dire petit charbon : on a donné ce nom au Rubis A caufe qu'é¬

tant au Soleil , il luit & rayonne comme un petit charbon de feu.
Tyropus à *îp , ignis , parce que cette pierre femble jetter des rayons de feu.
¿Anthrax eft un mot Grec qui /îgnifie charbon.

RUBRICA.

Rubrica , \ Terra Synopica , \ En François , Craye rouge ou Crayon rouge.

Eft une terre rougcvqu'on trouve dans les carrières en Capadoce ; il y en a de plu¬
sieurs efpeces ; les unes font d'une feule couleur , les autres font tachées : quelques-
unes' font cendrées & graiiïèufes , les autres font dures & feches : elles fervent aux
ouvriers pour crayonner & tirer des lignes.

Vertus. Elles font propres pour deterger & delfecher les playes , étant appliquées deiîus -, on
les mêle dans des emplâtres ou dans des onguents, mais elles font peu en ufage.

Vertus.

Dofe.

Etinsolo-
gie.

Craye rou¬
ge, Crayon
rouge.
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Rubrica à rubro calore , parce que cette terre eft rouge.
Terra Synepic* , parce qu'on vendoic autrefois cette terre en, une ville appellee Sy- «¡es.

nope.
R U B U S. ~:

Rubus major fruiïu nigro J.B.Raii hift.
Rubus vulgaris, five rubus fru£iu nigro,

C. B. Pit. Tournef.
Rubus vulgaris major , Parir.

'Rubus bâtis , Adv.
Rubus arvenfis , Taber.
Mortts five rubus , Ang.

En François , Ronce.
Eft un arbriiîeau qui pouflè des branches longues , foibles , pliantes , vertes , moè'l-

ieufes , garnies de pointes fort^ piquantes rfes feuilles font oblongues, pointues, den¬
telées en leurs bords , dures & rudes au toucher , vertes en delTus , blanches en def-
fous , attachées plufieurs enièmble fur une queue ; fes fleurs naiifent aux fommitez de
fes branches , petites, attachées chacune par un pédicule court , compofées de cinq
feuilles blanches difpofées en rofe , & fouteuues par un calice découpé en cinq par¬
ties : quand Cette fleur eft paiîee il paroît un fruit r»nd ou ovale , fait comme une pe¬
tite meure , compoíe de pluijeurs bayes pleines de fuc , entalîees les unes proche des
autres , rouges au commencement , mais qui en cieuri/Jant deviennent noires , d'un
goût doux ¡ elles contiennent chacune une iemence :ce fruit eft appelle en Latin Mo-
rum batinum,tk. en François, Meure de renard,il eft bon à manger. Sa-racine efl: menue,
/erpenrante. Cet arbriffeau croît dans les hayes, dans les vignobles.le long des chemins
fort communément en tout pays.- on employe dans la Médecine fes fommitez,ion fruit
Se quelquefois íes racines; íes fommitez contiennent un peu de fel eifentiel & d'huile.

Elles font détet fives , aftringentes , on s'en fert principalement pour les gargarif-
mes , pour les inflammations delà gorge.

Les Meures de Renard contiennent beaucoup de fe\ effentiel , d'huile & de
phlegme.

Elles font déterfives , pectorales , ailringentes , elles adouciftènt & arrêtent les hu¬
meurs acres , elles font propres pour les Iquinancies , pour les cours de ventre.

Les racines de la Ronce font aperitives , propres pour la pierre , pour exciter l'uri¬
ne , pour arrêter les cours de ventre , prifes en décoction.

3'ay parlé du Rubus id&us au chapitre de la Framboiie.
Rubus a rubro colore , parce que les fruits-de la Ronce étant rouges avant leur ma¬

turité , font paroître par leur grande quantité l'arbriffeau comme tout rouge , quand
on le regarde à quelque diftance.

RUPICAPRA.

Rupicapra , en François , Tfarâ ou Chamois , eft une efpece de Chèvre fauvage Je la
figure & à peu prés de la grandeur de la Chèvre commune , laquelle n'habite que
les montagnes pierreufes& les rochers ; on en trouve fur les Pyrénées , fui les Alpes :
fes cornes font petites , recourbées , fort aiguës , noires ; fes yeux fort giands , fès
oreilles font longues d'environ cinq pouces, fa lèvre fuperieure eft fendue comme
au Lièvre : fon poil eft de couleur fauve , ayant une raye le long de ion dos , fa
queue n'a qu'environ trois pouces de longueur ; cette Chèvre marche fur Ja pointe
du pied , elle Ce nourrit d'herbes qui croiffent fur le fable , & principalement le Do-
ronic Romain. On rencontre quelquefois dans fon cftomac une maniere de pelote
eu de baue groflè comme un œuf de poule , de figure ovale,que!quefois aplatie,lege-
gere , munie d'une grofle écorce , dure ôc comme pétrifiée , brune ou noire , luïfaruc;,

Z Z Z Z ij
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remplie d'herbes mâchées en peloton ,' ce qui eft une partie de celles cjue l'animal
a voit avalées pour ià nourriture , laquelle a été envelopée p¿r une matière tartareufe,
& s'eft endurcie ; cette pelotee eft appellee Bezoard d'Allemagne , &c vulgairement
Agrofiille ■ Les Allemans s'en fervent au défaut de Bezoard oriental.

On trouve auiîl quelquefois , mais rarement dans le ventricule du Chamois une
pierre un peu plus grolle qu'une aveline , dure comme de la corne , creufe en dedans,
grife , quelquefois luifante : on peut auiîl la nommer Bezoard,mais on ne lui arttibuc
pas tant de vertu qu'à l'autre. Il y a de l'apparence que cette dernière pierre eft de la
même nature que la premiere, excepté qu'il ne s'y eft point enfermé d'herbes mâchées.

Le mâle du Chamois s'appelle en Latin Dama , & en François > Daim $ c'eft un
animal fort timide & peureux.

Le mâle & la femelle contiennent beaucoup de fel volatil & d'huile.
Leur foye eft propre pour arrêter les cours de ventre } leur lang étant bû dès qu'il

a été tiré appaife les vertiges.
Son fruit eft bon pour les ulceres du poumon , pour la phtiiïe , étant pris avec fon

lait.
Son fiel eft propre pour deterger Sc confumer íes nuages & les cataractes des yeux.
Le Bezoard d'Allemagne eft /uddr/nque , propre pour les fièvres malignes , pour

la pefte , pour la perire vérole. I a dofe en eft depuis dix grains j jfqu'à un (crupule.
* La peau du Chamois étant préparée eft d'un grand ufage dans les habillemens >

elle eft mollette & chaude fur la chair.
'Rupicapra quafi rupium C*pra , pareeque cette efpece de Chèvre habite les rochers

& les autres lieux pierreux.
Dama a Jv^* , id eft ^JMetus , à J^« , timeo , parce que le Daim eft un animal timi¬

de & peureux.
Agropille eft une corruption d'i£gopilIe , ce nom qui eft françois dérive du Grec

¿itj.,,^ , Capra , Chèvre , & du Latin Pila , Pelote , comme qui diroit Pelote qui
fe trouve dans une eipece de Chèvre.

On croit que Chamois , nom François , vient da Grec , Kifi*r.

R U S C U S five B R U S C U S

"Büfetts Matth. C. Baulûn , 3. Bauh.
Parie.

^ufcusßve Brufcus , Gcr.
Rufcum , Dod.

Oxymirßne , Raii liift.
Rufcus myrûfolius aculeatns ¡Vk.Toar-

nefort.
^PHyrtacantha , Lob.

En François , Houx frelon , \ petit Houx, | Fragott ,
Eft un petit arbriflfeau qui croît jufqu'à la hauteur de deux ou trois pieds , pouf¬

fant beaucoup de rameaux pliàns & difficiles à rompre : fes feuilles font femblables
à celles du Mine , mais plus roides , plus fermes , plus dures , pointues , piquantes ,
nerveufes , fans odeur , fans queue , d'un goût amer Se aftringent. Ses fleurs naif-
fent fur le milieu des feuilles attachées par un pédicule court ; elles font petites Se
formées comme en grelots. Quand ces fleurs font paifées il leur fuccede des bayes
rondes , groiTes comme des pois , un peu molles , & qui rougiifent en meuriiîànr :
elles contiennent chacune une ou deux femences dures comme de la corne : fa ra¬
cine eft grofle , tortue , raboteufe , inégale , dure , ferpentante , blanche , garnie de
grofles fibres , d'un goût acre & un peu amer. Cet arbriiTeau croît au lieux rudes
& pierreux , dans les bois : il jette de fa racine au Printemps certains rejettons ten-
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dres > verds , qui peuvent être mangez comme des Aiperges ; fi on les Iaifte croî¬
tre , ils deviennent feuilleus & pliants ; on en fait des balais : on íe iêrt dins la
Médecine des bayes du petit Houx , & de fa racine ; elles contiennent beau¬
coup de fcl eiTentiel & d'huile.

Elles font fort aperitives , propres pour la pierre du rein & de la veille , Vertus
pour la colique néphrétique , pour exciter l'urine.

Rttfcus , quafi ruflicus , comme qui diroit , Plante rufiique ; parce que les Paï-
fans en couvroient autrefois les viandes & les autres chofes qu'ils vouloient con-
ferver contre les rats ; car ces animaux ne pouvoient pénétrer cet arbriffeau qu'en
iè piquant bien fort. /

Oxymirfme ab i| vu , acutus , & pvyrUn Myrthus , comme qui diroit , Myvthe épineux.
Myrtacantha a plft®. , Myrte , & ¿K»,â®' ßin* , comme qui diroit , Myrte

épineux.
" R U S M A.

ttimolo»
gies.

•R,ufma eft un minerai qui reiïèmble en figure & en couleur à du Mâchefer
trouve en abondance dans la Galatie.

C'eft un dépilatoire fort en ufage chez les Turcs.

îlfe

Vertus.

CUL A.

Gallinago ,
En François , Becajpr.

R U S T I
Rufiicula , I Scolopax ,
Terdix rufiica , j Becajfa ,
Eft un oifeau qui reftèmble à la Perdri > mais qui a le bec beaucoup plus long ;

il fe nourrit de vers , de mouches } il eft excellent à manger i il contient beaucoup
de fel volatil & d'huile.

Il eft propre pour reftaurer , pour exciter la femence.
Son fiel eft bon pour Jes ulceres des yeux , & pour difïîper les cataractes,

RUSTICULA MINOR.

Ruflicula minor , en François , Becafline , eft une efpece de Becaiîè qui diffè¬
re d'avec l'autre en ce qu'elle ne croît jamais fi grande : elle eft fore eftimée
fur les tables , à caufe de la délicatefle de fon goût j car elle furpaiïe en bon¬
té la BecafTc ordinaire.

Elle a les mêmes qualitez que la BecaiTe.

RUSTICULA MARINA.

Rufticula Marina , En Français , Becaffe de Mer.
f Eft un oiièau gros à peu près comme un Canard , garni de beaucoup de plumes ,

les unes blanches , Tes autres grifes, les autres noires , la tête eft longue de trois doigts
& large de deuxj ion bec eft long de quatre doigts & gros comme le petit doige,
robufte , un peu recourbé vers le bout , & bien plus fort que celui de la Becafle ordi¬
naire , peu pointu , de couleur grife & jaunâtre , fa langue eft longue de trois doigts
& grife , fon palais eft /aune , íes yeux font grands , fon cou eft long de quatre doigts,
gros comme le pouce , Ces aîles ibnr grandes & amples , longues chacune de plus d'un
pied & demi, fa queue eft courte à proportion de fes aîles , quarrée par le bout , large
de quatre ou cinq doigts , blanche , fes cuiífes font courtes , maigres , Ces jambes font
longues chacune de cinq doigts , groftes comme le petit doigt , grifes ou rougeâtres ,
iês pieds font larges compofez chacun de trois doigts unis enfemble par une mern-

Zzzz iij

Vertus. '

uecaifine,

Vertus.

Becafle de
mer.
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brane cuiraffée comme aux autres oifeaux aquatiques ; fes doigts font armez d'ongle*
noirs , peu piquants , fa chair eft tendre & d'un goûc favoureux , qui a du raport à
celui de la Becaûe ordinaire ; elle contient beaucoup du fcl volatil & d'huile.

Vertus. Elle eft fortifiante & reftaurante.
RUTA.

Rue. Ruta y en François , Rué , eft une plante dons il y a deux efpeces générales , une
dotneftique & L'autre fauvage.

La premiere eft appelle'e ,

■Premiere
e-fpece.

Ruta y Brunf. Matth. Ang.
Ruta domeßica , Trag.
Ruta grave olera kortenfis , Dod.
Ruta Cativa vel hortenfis , J. Bauhin.

Raü hift.
Ruta hortenßs latifolia, C. Bauh. Pír,

Tournefort.
Ruta hortenßs major } Pars.

Elle croît en maniere d'arbriffeau , & étant bien cultivée , elle s'élève à la hauteur
de cinq ou fix pieds ; fes tiges font groiîès comme le doigt , ligneufes , rameofes a
couvertes d'une écorce blanchâtre : Ces feuilles font divifées en plufieurs pieces , pe¬
tites , oblongues , charnues , un peu graiTes , lilTes , de couleur de verd de mer ,
rangées par paires fur une côte terminée par une feuille : fes fleurs naifTent aux
ibmmitezdes branches , petites , ordinairement à quatre feuilles , de couleur jaune-
pâle : quand elles font paflees , il leur fuccede un fruit compofé prefque toujours de
quatre capfules affemblées contre un noyau : chaque capfule renferme plufieurs fe-
menees qui ont le plus Couvent la figure d'un petit rein , ou qui font anguleufes. Sa
racine cii ligneufe , jaune , & garnie de plufieurs fibres. Toute la plante a une odeur
fort défagréable , & un goût âcre& amer ; elle croît dans les jardins , aux lieux fees
expofez au Soleil.

La Rue fauvage eft divifee en deux eipeces ; en grande & en petite.

Se« »de
efpece.

Rnii fauya-

La premiere eft appellee ,

Ruta ß/lveßrif major , C. B. J. Bauh. \
ait hift. Pit. Tournef. \

Ruta montana , Tab. Ger.
iaii hift. Pit. Tournef. \ RUtafyheßrisprima , Lac.

Elle diffère de la Rue des jardins en ce qu'elle eft beaucoup plus petite ; & en ce
gcgrande*,'que fes feuilles font divifées en parties plus longues , plus étroites, d'un verd plus

©bfeur , d'une odeur plus forte , & d'un goût plus acre.

La féconde efpece de Rue fauvage eft appellee »

RHta fylvefirts minima , Dod. Ger.
Ruta montana legitima , Cluf.
Teganium Narbonienßum, five Kutula,

Ad. Lob.

Ruta fylveftris minor > C. B. J. Bauh.
Raii hift. P. Tournef.

Xuml». Ruta montana , Park.
Huta fylvefiris te nui:folia , Cam.

Rue faova- k" e poufïè des feuilles couchées à terre , divifées fort menu , de couleur verte - pâ-
6« petite. le , blanchâtre, d'une odeur très-forte , & d'un goût acre : il s'élève quelquefois d'en¬

tre ces feuilles deux ou trois tiges divifées en rameaux , qui foûtiennent en leurs fom-
mitez des fleurs pareilles à celles des efpeces précédentes , mais plus petites , de coh-
leur jaune pâle : elles font fuivies par des fruits compofez de quatre capfules qui ren¬
ferment des femences menues , noires , acres : fa racine eft longue , grofle comme le

.it doigt , ligneufe , blanche. Cette plante ne peut foufîrir le froid,

P
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Les Rues fauyages croiilènt dans les pays chauds , comme en Languedoc , en Pro¬

vence , aux lieux rudes , pierreux , mentagneu*.
Toutes les efpeces de Rue contiennent beaucoup d'huile exaltée , & de fels volatil

& eflèntiel. La Rue des jardins eil la plus en ufage dans la Médecine.
Elles font incifives , atténuantes, difcuiîives , propres pour refifter au venin , pour

fortifier le cerveau , pour exciter les mois aux femmes , pour abattre les vapeurs ,
pour la colique venteufe , pour les morfures des chiens enragez , des Terpens : on
s'en fert extérieurement& intérieurement.

Ruta à f»m ,fervo , je conferve , pareeque cette plante eft employée pour conferver logie
Ja fame.

RUTA MURARÍA.

Vertus.

Etitno-

Rura murarla , Dod. C. B. J. B. Raii
hift. Pit.Tournefort.

Salvia vitœ , Adv. Lob. Lugd.
Çapillus veneris , Brunf.

Diof-nAiiantwm, candidum , Cord, in
cor.

IAdianmm album , Tab.
jauta muraría , ßve Salvia vitœ. Par«

Eft une plante qui tiene lieu entre les cinq capillaires ; elle pouflê plufieurs petites
tiges menues , rondes , garnies de feuilles petites , crénelées en leurs bords , aflez
femblablesà celles de la Rue ou à celles de l'Adiantum , mais beaucoup plus petites :
fes fruits naiflent fur ledos des feuilles; ce font des capfules fpheriques garnies
d'un cordon à redore , qui par fa contraction fe détache de ces capfules & le fait
crever : elles répandentdes femences prefque rondes. Sa racine eft fibreufe & noire.
Cette plante croît aux pays chauds contre les murailles , dans les fentes des vieux
édifices, proche des puits , des fontaines » 8c aux autres lieux humides , elle refifte
au froid , mais elle a plus de vigueur en Eté qu'en Hyver ; elle contient beaucoup
d'huile & de iel eflèntiel & fixe.

Elle eft pcäotale Sc aperitive , propre pour ¡a toax , pour la difficulté de refpirer ,
pour exciter le crachat & l'urine , pour la pierre , pour Jes maux de Ja ratte & des
reins , pour la phtifie , pour la pleurefie.

On appelle cette plante Ruta muraría , parce que fes feuilles approchent en figure
de celles de la Rue , parce qu'elle naît fur les murailles.

Salvia vitœ , comme qui diroit , Tlante propre à conferver la vie.

S
SAAMOÙNA.

SAameuna G. Pifon. Eft un bel arbre des Indes qui a une figure extraordinaire,
le haut & le bas de fon tronc font de groiïèurs ordinaires aux autres arbres, mais

ion milieu eft relevé de plus du dosble tout au tour en forme d'un gros vaif-
ièau ; fon bois eft épineux , gris en dehors , blanc en dedans , moelleux , poreux
comme du Liege ; íes feuilles font oblongues , veneufes , dentelées en leurs bords ,
arrachées cinq à cinq à des queues longues comme celles du Pentaphillum; fes fruits
font des goufles oblongues , contenant des bois rouges ; on coupe les épines de cet
arbre pendant qu'elles font vertes , & l'on en tire un fuc dont on fe fert dans la
Médecine.

Vertus.
Etimole-

gics.

í a

■I
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